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Crise et espérance
Au-delà de la société française, c’est l’ensem-
ble de la planète qui est secouée par la crise. 
Le chômage de masse que l’on croyait voir 
s’éloigner revient. Le mal-logement est plus 
que jamais une réalité vécue durement par 
les salariés en insertion d’Espaces. 

Face à ces enjeux, les acteurs du territoire se 
mobilisent. On trouve au premier rang l’Etat 
qui a augmenté fortement l’enveloppe des 
contrats aidés et permet désormais pour les 
contrats CAE de revenir à 26 h hebdomadai-
res (la limite du seuil de pauvreté) et même 
d’aller au-delà comme les associations le 
réclamaient. L’Etat a également mis un pla-
ce un Fonds de revitalisation des territoires 
obligeant les entreprises qui délocalisent ou 
suppriment des emplois à réinvestir sur place 
avant de partir. Espaces va bénéficier de ces 
aides pour accompagner les salariés en fin 
de contrat et pour développer de nouveaux 
emplois.

Pour sa part, le Conseil régional d’Ile-de-
France vote ce printemps un rapport-cadre de 
soutien à l’insertion par l’activité économique, 
après avoir voté un premier rapport sur les 
emplois tremplin insertion à l’automne 2008. 
Il a également renforcé son soutien dans le 
cadre du développement de la biodiversité.

Cette situation doit permettre d’être toujours 
plus imaginatifs pour créer de nouveaux 
emplois et de nouveaux services vraiment 
durables, au plus près des besoins de la po-
pulation. Des emplois qualifiants et utiles. 
Rejoignant les villes du Val de Seine, parte-
naires d’Espaces depuis l’origine, les villes 
de Courbevoie, Rueil-Malmaison, Suresnes 
et Vanves ont décidé de faire confiance à Es-
paces en ce début 2009, liant la réponse aux 
crises écologique et sociale. 

Il y a 10 ans, Espaces avec la Ville de Meu-
don, rejointe par Clamart, inventait le jardin 
solidaire. Continuons à inventer l’avenir de 
nos villes.
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En bref
Elisa et Eternelle 
nous quittent
C’est fin janvier 2009 qu’Elisa et 
Eternelle, les 2 juments de trait du 
Domaine national de Saint-Cloud, 
nous ont quittés pour une retraite 
bien méritée. Après 5 années à 
travailler au ramassage des déchets 
dans le parc, elles sont retournées 
en Dordogne chez l’éleveur qui les 
a vus naître et qui était très heureux 
de les reprendre. Kirikou, reste avec 
nous pour assurer la mission hip-
pomobile du chantier d’insertion, 
le temps de lui trouver un ou des 
compagnons de travail.

Vincent Thomas

Décès de Pierre 
Castagnou, maire  
du 15e arrondissement 
de Paris
Le maire PS du 15e arrondissement 
Pierre Castagnou est mort dans la 
nuit du 23 février 2009 à 68 ans. 
Pierre Castagnou était élu parisien 
depuis 1983, toujours dans le 15e 

arrondissement. Il était devenu 
maire de cet arrondissement du sud 
parisien après les municipales de 
2001. Pierre Castagnou était venu 
visité la Petite ceinture dans le 14e 
arrondissement de Paris en février 
2007 en compagnie des élus et des 
membres des Conseils de quartier. 
Il avait été très intéressé par la dé-
marche d’Espaces et très attentif 
aux salariés en insertion avec qui 
il avait pris le temps de dialoguer 
longuement (Cf. L’écho-cantonnier 
n°25, mai 2007, p.15).

Alexandre Wolff

La société Foncier 
Experts fait don d’une 
imprimante à Espaces
Cette société de géomètres ex-
perts en maîtrise d’œuvre VRD 
des Yvelines fait don à l’associa-
tion d’une imprimante laser Ca-
non A4/A3 haute définition R/V 
haute capacité. Une convention 
de mécénat a été conclue dans 
ce sens. 

Bénévolat

60 salariés d’Espaces à l’Eco-Trail  
d’Ile-de-France

60 salariés d’Espaces, salariés en insertion et permanents confondus, se sont 
mobilisés bénévolement pour la deuxième édition de l’Eco-Trail Ile-de-France 
qui s’est déroulée le samedi 14 mars.

Présents de 6  h du matin à minuit, ils ont apporté un soutien important à l’organisation  : 
confection des paniers repas, animation des points de ravitaillement, logistique et sécurité 
de l’arrivés des courses à la tour Eiffel. Cette expérience pas comme les autres a permis aux 
salariés de participer à un important évènement sportif et d’y apporter leur contribution. Ils 
ont été chaleureusement remerciés lors d’une cérémonie à la Navette de Paris, le 23 mars, 
réunissant l’ensemble des partenaires. Un grand merci à Karim, notre animateur préféré, qui a 
mobilisé et rassemblé les salariés autour de ce bel évènement sportif. 

Plus qu’une participation bénévole, c’est tout 
un partenariat qui s’est mis en place avec 
l’association les Trailers de Paris (organisa-
teur de l’éco-trail) qui reverse à Espaces 5 € 
de chaque inscription au Trail. Ce finance-
ment contribuera au projet de réhabilitation 
des rigoles de la Forêt de Fausses reposes, 
mené par les salariés du chantier d’inser-
tion Rigoles et étangs de Ville-d’Avray.

Rendez-vous l’année prochaine pour la troi-
sième édition, et avis aux amateurs pour 
participer aux courses ! 

Mathilde Bérody

www.traildeparis.com

Une équipe d’Espaces sur les quais  
au pied de la tour Eiffel, prête à accueillir  
les coureurs.

Les premiers ont contribué à la plantation de haies, la réfection de barrières de tressage de 
châtaignier, au semi d’une prairie fleurie sous la coordination d’encadrants et des éco-canton-
niers d’Espaces. Pour les autres, il était question, en forêt, d’arracher les pieds de laurier du 
Caucase dans des parcelles ou d’effectuer un travail de bûcheronnage. Avec les conseils des 
agents d’environnement en espaces boisés, plusieurs stères ont ainsi vu le jour ! 

L’ensemble des participants Renault et salariés d’Espa-
ces ont partagé un déjeuner convivial à la base nauti-
que de l’île de Monsieur. Francois Kosciusko-Morizet, 
maire de Sèvres, a félicité cette belle opération béné-
vole et solidaire. Cette expérience, nouvelle pour ces 
salariés de Renault, a constitué un moment fort pour 
tous : l’occasion de resserrer les liens au sein d’une di-
rection et de créer des échanges riches avec les sala-
riés en chantier d’insertion.

Carole Travers, salariée chez Renault  

et Mathilde Bérody

Une première action de mobilisation réussie 
pour des salariés de la DRH de Renault
Une centaine de salariés volontaires de la Direction des ressources humaines de Re-
nault France ont participé mardi 31 mars 2009 à une journée d’action d’écologie ur-
baine auprès des salariés d’Espaces. Répartis en ateliers, ils ont pu participer à des 
activités sur les berges de Seine ou dans le Parc du Domaine national de Saint-Cloud.
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Une première  
sur l’île aux Cygnes 

A la demande de la mairie d’arrondissement 
du 15e, Espaces a programmé une visite 
de l’île aux Cygnes, le samedi 5 avril, à 
la découverte de l’histoire de ce lieu liée 
aux grands travaux de domestication du 
fleuve vers le milieu du 19e siècle, et des 
différentes essences d’arbres qui consti-
tuent l’allée principale de l’île.

Ce fût l’occasion pour l’agent de veille 
écologique d’observer la manière dont 
la végétation spontanée a colonisé les 
berges artificielles, et de les mentionner 
aux visiteurs intrigués. 

Un rappel des techniques de maintien de 
berges et des aménagements alternatifs 
pour améliorer la biodiversité des berges 
semblait également bien nécessaire en cette 
semaine de développement durable !

Bruno Macé

Une forte mobilisation d’Espaces pour cette 11e 	 édition de la semaine du développement durable

Des salariés permanents et agents d’en-
vironnement des chantiers d’insertion de 
Boulogne-Billancourt se sont mobilisés le 
1er avril pour animer deux stands au cen-
tre commercial Les Passages de l’hôtel de 
ville de Boulogne-Billancourt : l’un au ma-
gasin Nature et découvertes, l’autre au rez-
de-chaussée de la galerie marchande. 

Au rez-de-chaussée de la galerie, la 
démonstration de triporteur a obtenu un 
franc succès auprès du public. Au ma-
gasin Nature et découvertes, un agent 
d’environnement, qui animait le stand, a 
su capter un jeune public avec ses expli-
cations sur les gestes de propreté à ap-
pliquer au quotidien (mettre les papiers 

dans les poubelles etc.) et le 
respect des SDF… étant lui 
même sans domicile. C’est 
une première mobilisation 
très réussie au centre com-
mercial Les Passages, très 
demandeur de renouveler 
ce type de manifestation.

Un très grand merci à Bruno, 
Djibril, Thierry et leurs enca-
drants, Emile Clotet et Julien 
Van Dorpe ainsi qu’à Barthé-
lemy Shaar, stagiaire éduca-
teur pour leur mobilisation. 

Marc Mayot

Dans le cadre de la semaine du déve-
loppement durable, Espaces a proposé 
deux séries de visites durant le week-
end. L’une autour du ru de Vaucresson 
à Villeneuve-l’Etang, l’autre autour des 
étangs de Ville-d’Avray et des rigoles de 
la forêt de Fausses-Reposes. Au cours 
de ces visites, l’équipe d’agents d’en-
vironnement a sensibilisé le public 
au fonctionnement et à l’écologie des 
deux branches du réseau hydraulique 
du Domaine tout en présentant le tra-
vail des équipes de terrain. Si les par-
ticipants n’étaient pas nombreux, ils 

n’en étaient pas moins très intéressés ! 
En parallèle, une démonstration hippo-
mobile était proposée à proximité des 
bassins des vingt-quatre jets. Kirikou a 
rencontré un grand succès aussi bien de 
la part des petits que des grands !

Les visiteurs pouvaient également ad-
mirer une très belle exposition sur le 
développement durable réalisée par le  
Domaine avec l’appui d’Espaces devant 
la serre de Valois.

Au cours de la semaine du développe-
ment durable, le Domaine a également 
réalisé 4 conférences regroupant des 
spécialistes sur les thèmes de l’insertion, 
l’eau, la biodiversité et l’automobile à par-
tir du travail fait au Domaine. Espaces est 
intervenue dans trois d’entre elles.

Vincent Thomas et Yann Fradin

Le Domaine national de Saint-Cloud s’anime

Temps de pause pour Kirikou devant 
l’exposition sur le développement durable.

Devant Nature et découvertes, un agent d’environnement 
intéresse les clients aux actions d’Espaces.

Espaces participe aux festivités  
du centre commercial  
Les Passages à Boulogne-Billancourt

L’association a participé à des animations sur de nombreux sites de ses chantiers d’insertion. Ce sont les 
stands d’information et d’animation qui ont le plus conquis les visiteurs, montrant bien à quel point le public 
s’intéresse de plus en plus au développement durable et aux possibilités, en tant qu’individu, de participer à la 
protection et à l’évolution de la planète.
Domaine national de Saint-Cloud

Boulogne-Billancourt

Paris 15e
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Forum du développement durable : 
l’agenda 21 de Sèvres en marche 
Le 5 avril 2009, les ateliers animés par le Comité sévrien du développement durable 
(CSDD) ont rendu leurs conclusions à l’occasion du forum organisé pendant 3 jours sur 
l’île de Monsieur devant 150 participants, en présence du maire de Sèvres, de Jean 
Carlier, président du CSDD et de Pascale Flamant, conseillère municipale déléguée 
au développement durable. 

De nombreuses propositions ont été faites, notamment la création d’une régie de quar-
tier pour améliorer la qualité de vie des habitants des logements sociaux et la création 
d’emplois locaux, la sollicitation auprès de l’Etat d’un Contrat urbain de cohésion so-
ciale (Cucs), un jardin solidaire, un lieu associatif pour les jeunes, une maison de santé 
rattachée à l’hôpital, l’utilisation des eaux de sources et la résurgence du ru de Marivel, 
la création de pistes cyclables et d’une voie en site propre pour le 171 en centre ville, 
l’intégration de clauses sociales dans les marchés publics, l’expérimentation d’une 
monnaie solidaire locale (le Sol)… 

Ces propositions vont être étudiées et intégrées chaque fois que possible dans l’agen-
da 21 (actions à mettre en place pour le XXIe siècle) qui va être élaboré dans les pro-
chains mois. 

Yann Fradin 

Retrouvez toutes les propositions sur http://www.rencontres-sevriennes.com 

Stand et visite sur le Forum de Sèvres
Les 4 et 5 avril la base nautique de l’Ile de Monsieur a accueilli les 2ndes rencontres 
sévriennes du développement durable. Entre les expositions, projections et débats, 
Espaces a proposé aux visiteurs et curieux deux visites des berges de l’Ile de Monsieur 
et du chemin de halage vers Meudon et animé un stand d’information sur les différents 
chantiers d’insertion par l’écologie urbaine réalisés par l’association. 

Malgré un soleil timide, les visiteurs ont pu mieux connaître l’action de l’association et le travail 
quotidien réalisé par les éco-cantonniers pour améliorer le paysage des berges de Seine.

Julien Forestier

L’eau et  
le développement 
durable à Saint-Cloud
Espaces était présente lors de la Journée 
du développement durable organisée par 
la Ville de Saint-Cloud au jardin des Ave-
lines le 5 avril. Mêlés à d’autres acteurs 
privés, publics et associatifs du développe-
ment durable, l’animateur eau a réalisé des 
animations pédagogiques sur les zones 
humides et les stations d’épuration autour 
des 3 piliers du développement durable  : 
environnemental, social et économique. 

En parallèle, l’encadrante du chantier d’in-
sertion qui entretient le talus des Milons, le 
talus des Coteaux et les berges de Seine 
de Saint-Cloud a présenté le travail quoti-
dien réalisé sur la gestion différenciée de 
ces espaces naturels sensibles.

70 personnes ont été sensibilisées lors 
de cette manifestation ; en espérant avoir 
fait avancer les mentalités sur les problé-
matiques environnementales !

Mickaël Monchicourt

Une forte mobilisation d’Espaces pour cette 11e 	 édition de la semaine du développement durable

L’animateur eau en poste pour les animations 
pédagogiques !

Et aussi…
• �Visites sur la promenade-nature Auteuil 

dans le 16e (photo ci-contre) et sur la Pe-
tite ceinture 15e ;

• �Participation aux portes ouvertes des serres 
municipales de Meudon ;
• �un débat autour du film « Une vérité qui dé-

range » d’Al Gore au Foyer de l’Aide sociale 
à l’enfance Le Moulin Vert de Sèvres qui est 
adhérent d’Espaces.

Atelier d’écriture

Par manque de place, tous les tex-
tes de l’atelier d’écriture ne sont pas 
publiés dans ce numéro. Retrou-
vez l’intégralité de tous les ateliers 
d’écriture sur 
www.association-espaces.org 
dans la rubrique l’action d’insertion 
d’Espaces, l’insertion sociale et pro-
fessionnelle, l’atelier temps libre.

Nouveaux dépliants : 
• Le talus de Bellevue à Meudon, un espace naturel sensible (voir p.18), 
• Les milieux naturels au Domaine national de Saint-Cloud (voir p.17).

Commandez-les à l’association (01 55 64 13 40)  
ou téléchargez-les sur le site Internet 

www.association-espaces.org

Saint-Cloud Sèvres
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Une source 
découverte  
à Sèvres 
Une source Saint-Germain vient d’être 
retrouvée en centre ville, sous le par-
king du marché, par le Sévrien Maurice 
Leroy. Celle-ci, située près de l’église, 
se jetait autrefois dans le ru de Marivel. 
Elle présente un débit régulier de 35 
m3/heure, à une température de 12,5° 
et une bonne qualité biologique. 

De nombreux usages sont envisa-
gés : chauffage et réfrigération (se-
lon la saison) du collège ou d’autres 
bâtiments publics du centre ville, ar-
rosage des parcs et jardins du cen-
tre ville, alimentation d’une fontaine 
ou d’un bassin, puis recréation du 
lit de la rivière pour emmener cette 
eau vers la Seine…

Yann Fradin

Etangs de Meudon

La fête des étangs de Meudon et de Villebon, seconde édition : 
plus de 600 participants !

C’est à l’occasion de la journée mondiale de l’eau, le dimanche 
22 mars, qu’Espaces a organisé la seconde édition de la fête des 
étangs de Meudon et de Villebon. Après le thème de l’assec choisi 
l’an dernier (Cf. L’écho-cantonnier n°29, avril 2008, p.5), c’est celui de la 
biodiversité qui a été développé cette année.

Le démarrage fut un peu timide, certaine-
ment à cause du temps brumeux et très 
frais, mais dès les premiers rayons de 
soleil plus de 600 personnes ont afflué 
vers les différents stands.

Comme l’an dernier, Espaces  
a invité tous les acteurs  
des étangs à participer à la fête : 
• �la maison de la nature de la Commu-

nauté d’agglomération Arc de Seine a 
proposé une animation à la découverte 
de l’écosystème aquatique ;

• �l’association Arhyme (association pour 
la réhabilitation du réseau hydraulique 
du domaine royal de Meudon) a présen-
té son action et proposé des visites du 
réseau de rigoles de la forêt ;

• �des artistes indépendants ou faisant par-
tie de l’association Ré-création ont expo-
sé leurs œuvres sur le thème de la bio-

diversité des étangs pendant que 
deux ateliers de Land art étaient 
proposés par Issy-les-pinceaux 
et des bénévoles du chantier Vi-
vent les étangs ;

• �la fédération de pêche a pré-
senté son activité ainsi que les 
écosystèmes piscicoles des 
étangs, avec le support d’un 
aquarium ;

• �Espaces et les membres du chantier 
de bénévoles Vivent les étangs ont 
présenté l’activité de l’association ainsi 
qu’une série de panneaux (dont un pro-
posé par l’Office national des forêts, 
qui n’était pas présent), et animé des 
ateliers sur la biodiversité des étangs. 
Des promenades découvertes étaient 
proposées ainsi qu’une visite senso-
rielle qui se terminait par un atelier de 
rédaction de haïkus ; 

• �un jeu de piste était proposé aux en-
fants à travers les différents stands.

Pour un meilleur confort des participants, 
l’association Artisans du monde offrait cet-
te année un choix de boissons biologiques 
issues du commerce équitable, notamment 
un étonnant jus de guarana pétillant ! 

La présence de toilettes sèches, inno-
vation de cette seconde édition, a aussi 
rencontré un grand succès !

Marie-Aimée Bariéty

Fête de Noël 2008 : un très beau moment  
de participation collective
Pas un délégué des salariés ne manquait à l’appel lors de l’organisation de la jour-
née de la fête de Noël. Elle a eu lieu le mardi 23 décembre 2008 à la salle Polyva-
lente du pont de Sèvre à Boulogne-Billancourt et a laissé de grands souvenirs.

La participation active de nombreux salariés 
(en insertion et permanents) a permis de 
découvrir au sein des équipes des talents 
variés pour l’animation (contes, sketches 
pour enfants, musique, chants…).

Un des objectifs était de permettre aux per-
sonnes de mieux se connaître et de renfor-
cer la cohésion des équipes. Un autre était 
de récompenser les salariés et faire plaisir à 
l’ensemble des personnes en offrant à tous 
un moment de détente participatif.

Avec cette fête, les étiquettes de la hié-
rarchie ont pu s’estomper, donnant ainsi à 
chacun une occasion de souffler tout en re-
nouant avec convivialité. Tous ont pu repar-
tir du bon pied pour la nouvelle année ! 

Je tiens personnellement à remercier tous 
les partenaires et salariés qui nous ont sou-
tenus dans ce rassemblement festif.

Karim Mansouri

L’atelier Land art a attiré de nombreux visiteurs.
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En brefColloque régional

C’est sur cet ambitieux thème que 
la Fonda, centre de réflexion sur le 
monde associatif, organisait le 21 
mars 2009 un colloque au Conseil ré-
gional d’Ile-de-France, en partenariat 
avec l’Adels (1) et le Cevipof (2). 

Ce colloque venait en conclusion d’une étude 
menée dans 5 arrondissements parisiens et 6 
villes d’Ile-de-France dont Sèvres à travers un 
panel d’élus locaux et d’associations dont Es-
paces faisait partie (3). Yann Fradin, directeur 
général de l’association, a été amené à inter-
venir dans l’atelier « Négocier des dynamiques 
partenariales  » et Jean-Pierre Fortin, maire-
adjoint de Sèvres chargé de la démocratie 
locale et des relations avec les associations, 
dans l’atelier « Faire vivre la participation ». 

Ce colloque permis d’entendre plusieurs 
chercheurs ainsi que les interventions vivi-
fiantes de personnalités telles que Pierre 
Vanlerenberghe, président de la Fonda (à la 
création du Rmi, il fut de 1989 à 1992 pré-
sident de la Commission nationale d’évalua-
tion du Rmi), Claire Villiers, vice-présidente 
du Conseil régional chargée de la démocra-
tie régionale et Jean-Paul Delevoye, média-
teur de la République.

Yann Fradin

(1) L’Adels (association pour la démocratie et l’éducation 
locale et sociale) édite notamment la très intéressante revue 
Territoires. www.adels.org

(2) Le Cevipof est le Centre de recherches politiques de 
Sciences Po Paris. www.cevipof.msh-paris.fr 

(3) Présentation de l’étude dans La tribune Fonda N°193. 
Octobre 2008. www.fonda.asso.fr 

Bientôt un pigeonnier 
à Saint-Cloud 
Après avoir commandé à Aerho* 
(association spécialisée avec qui 
Espaces coopère régulièrement) 
une étude sur la situation des pi-
geons à Saint-Cloud, la Ville envi-
sage l’installation d’un pigeonnier 
dans la ville en partenariat avec 
Espaces. 

Le site de l’espace naturel sensible 
géré par Espaces en partenariat 
avec le Conseil général entre les 
stations du T2 des Milons et des 
Coteaux est envisagé. Il permet-
trait de renforcer le caractère édu-
catif à l’environnement urbain de 
ce site.

YF 

* Association Espaces de rencontres entre les 
hommes et les oiseaux. www.aerho.fr

Espaces soutenue dans 
son développement 
La caisse de Crédit Mutuel de Sè-
vres soutient régulièrement Espa-
ces depuis sa création et a accordé 
un prêt de 130 000 € à l’association 
sur 3 ans, pour lui permettre d’étaler 
dans le temps ses investissements 
liés à l’emménagement d’une partie 
de l’équipe permanente dans les 
nouveaux locaux du 45 bis route 
des Gardes en 2008, et la mise en 
réseau informatique de l’ensemble 
de ses sites. 

France active et le Fonds régional 
d’investissement solidaire ont ac-
cordé un prêt de 100 000 € pour 
renforcer les fonds propres et le 
fonds de roulement de l’association. 
Ce prêt est remboursable pour 5 
ans sur les 3 dernières années de 
l’échéance. 

Espaces remercie l’équipe d’Hauts-
de-Seine initiatives qui a permis 
l’aboutissement de ce dossier. 

YF 

www.hdsi.asso.fr 
www.franceactive.org 

L’atelier Land art a attiré de nombreux visiteurs.

Renforcer la démocratie en Ile-de-France,  
un enjeu des relations entre élus locaux  
et associations

Les Jardins de l’espoir  
de Meudon-la-Forêt : bientôt 10 ans !
En 1999, le projet du jardin voyait le jour. En 2010, les 
Jardins fêteront leurs 10 ans !
En attendant, venez au repas de quartier le dimanche 
14 juin 2009…

Association des anciens travailleurs de Renault 
Billancourt île Seguin (Atris) :  
pour la création d’un « lieu de mémoire »
L’Atris a tenu son assemblée générale le 31 janvier 2009. L’association a main-
tenant 10 années d’existence. Elle compte à ce jour 180 adhérents (360 person-
nes ont adhéré depuis sa création).

Ses principaux axes d’action seront en 2009 :
• �la poursuite de démarches afin d’obtenir l’édification d’un lieu de mémoire. Ce lieu, tel que 

le conçoit l’Atris, devra être consacré à l’ensemble des mémoires des anciens de Renault, 
qu’elles soient sociales, industrielles, politiques, culturelles ou collectives. Les mémoires dé-
tenues par l’Atris devront être respectées au même titre que les autres parcelles de mémoire 
recueillies par d’autres organismes. Elles devront être intégrées dans les projets à réaliser en 
vue de l’animation du lieu qui se veut un lieu de rencontres et d’échanges. Enfin, l’association 
devra conserver sa spécificité dans les actions collectives qui y seront entreprises ;

• �la poursuite de la collecte de témoignages, en France et hors de France avec le déplacement de la 
« caravane de la mémoire » dans le sud marocain, où de nombreux anciens de Renault sont retour-
nés. La caravane a été organisée en mars 2009, en liaison avec Tiznit, Agadir, et Taroudant…

Claude Latreille
www.atris.org ; A noter l’article de Pierre Zigmant (voir p.25) paru dans Ametis Infos, mars 2009, n°12, sur Espaces. www.
ametis-renault.com
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En bref Jardin éphémère

Salon l’Univers du jardin à Suresnes
La 5e édition du Salon de l’Univers du jardin s’est déroulé à Suresnes, les 3, 4 et 5 
avril sur la terrasse du Fécheray au Mont-Valérien. Sur un espace de 2 000 m², une 
trentaine d’exposants paysagistes disposaient chacun d’environ 30 m² pour par-
tager leur créativité en matière d’aménagement et de conception de jardin, autour 
du thème « l’expression de la modernité avec des matériaux de tradition ».

Création d’un jardin  
éphémère en matériaux  
de récupération
Les éco-cantonniers de l’équipe chan-
tier, en charge de la réalisation du 
jardin éphémère, se sont inspirés des 
jardins familiaux de Saint-Cloud situés 
sur le talus ferroviaire des Coteaux. 
Ils ont donc représenté, sur l’espa-
ce alloué à la création du jardin, les 
rails de chemin de fer avec un talus  
ferroviaire. 

De part et d’autre du talus, l’équipe a 
conçu : 
• �un mini jardin familial divisé en 4 car-

rés avec un bassin récupérateur d’eau, 
adossé a un cabanon de jardin, deux 
carrés de plantes médicinales et aro-
matiques et un potager ;

• �un talus « naturel », avec la représentation 
des diverses actions que mène l’associa-
tion (nichoirs, tas de bois, etc.).

Afin de participer activement à la semaine 
du développement durable, ce jardin a été 
construit avec une majorité de matériaux 
récupérés et stockés au fil du temps et des 
chantiers (marches, rondins etc.).

Une réalisation félicitée…
Malgré les imprévus et les complications, 
l’équipe est arrivée au bout de ses peines, 

certainement grâce à son dynamisme et 
son esprit d’équipe. Le résultat a même dé-
passé son imagination  ! L’équipe s’est vue 
félicitée par les professionnels, les Sures-
nois, et surtout par le public et les enfants 
qui n’ont cessé d’aller et venir sur le stand 
durant les 3 jours. 

Merci à Stéphane et Abdel pour leur mobi-
lisation, merci à la météo, merci à Charles 
Trenet pour son jardin extraordinaire.

… écartée du concours !
Espaces regrette de ne pas 
avoir pu participer au concours, 
contrairement à 2008, au même 
titre que les autres paysagistes, 
et d’en avoir été averti quelques 
minutes seulement avant les dé-
libérations du jury. C’est un coup 
dur pour l’équipe qui s’est gran-
dement investie sur le projet, et 
qui a pourtant répondu au cahier 
des charges fixé par les organi-
sateurs. 

Une belle victoire tout de même : 
les félicitations de Claude Bu-
reaux, Maître jardiner du Jardin 
des plantes.

Marie-Hélène Rouballay

Atelier d’écriture

Voilà qu’un soir d’automne où je 
rentre tardivement à la maison, à 
peine couché, j’entends le remue-
ménage à l’intérieur où ma mère 
faisait déjà le café ; l’odeur de la 
nourriture chatouillait mes nari-
nes. Mais malgré cela, je restais 
scotché au lit.
Alors, elle est montée me réveiller 
pour m’annoncer la bonne nou-
velle. A moitié endormi, je me suis 
penché à la fenêtre et là, j’ai dé-
couvert le soleil qui scintille sur la 
mer et les oiseaux qui n’arrêtaient 
pas de jouer entre eux. Mais cela 
ne m’a pas convaincu. Après 
avoir pris ma douche et mangé, je 
suis parti pour voir l’événement et 
là, j’ai constaté que sur mon pas-
sage, les fleurs multicolores cau-
saient entre elles. J’ai décidé de 
téléphoner à mes copines et nous 
nous sommes rejoints sur le banc 
face à la mer et on a commencé 
à roucouler pendant des heures 
tout en contemplant la nature.

Thierry Euphraïm

Préparation active des différentes parties  
qui constituent le jardin : bassin,  
cabanon de jardin, potager, carrés 
de plantes médicinales…

Les éco-cantonniers dans le jardin terminé, 
prêts à accueillir le public.

Le printemps

Bonne continuation à 
Gabrielle de Ponnat, qui est par-
tie d’Espaces à la fin de son CDD 
en nous annonçant un heureux 
événement.

Carnet
Bruno Macé est père pour la se-
conde fois ; sa femme a donné 
naissance à une petite Lilia.

Évolutions de l’équipe  
permanente d’Espaces

La Fondation Bouygues 
Télécom renforce  
son soutien à Espaces
Un an après avoir participé béné-
volement au défrichage du jardin 
du foyer Adoma, rue Jean-Baptiste 
Clément à Clamart (Cf. L’écho-can-
tonnier n°28, janvier 2008, p.7), la 
Fondation Bouygues Télécom a 
décidé de financer un triporteur et 
un vélo-remorque pour le chantier 
d’insertion Rigoles et étangs de 
Ville d’Avray, qui a démarré en dé-
cembre 2007.

Mathilde Bérody
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Boulogne-Billancourt espaces verts

Un chantier d’entretien des espaces verts à Boulogne-Billancourt

Le travail réalisé par l’équipe 
parcs et jardins : insertion dans 
les équipes municipales
Les éco-cantonniers de cette équipe 
travaillent depuis 2003 à l’entretien des 
parcs et jardins municipaux. Les missions 
confiées à l’équipe sont diversifiées et 
comprennent un échantillon de l’ensemble 
des actions réalisées par le service Parcs 
et jardins de la Ville. A tour de rôle, une se-
maine par mois, un agent d’environnement 
participe au travail de jardinage. Les autres 
participent au service Accueil surveillance 
et nettoyage (ASN) des parcs et jardins  : 
entretien, nettoyage des parcs et jardins 
avec les agents de la Ville. L’organisation 
est précise, les horaires cadrés. Chaque 
salarié est informé individuellement de 
son planning de travail. Le responsable du 
chantier vérifie le bon déroulement de l’ac-
tion quotidienne des agents d’Espaces.

Cette action s’insère dans le pro-
jet de la Ville de Boulogne-Billan-
court et de la Communauté d’ag-
glomération Val de Seine qui vise 
à améliorer le service d’entretien 
des espaces verts de la Ville tout 
en développant une dynamique 
d’insertion sociale et profession-
nelle, notamment au profit des 
habitants des quartiers. 

Le travail réalisé par l’équipe 
prestations externes espaces 
verts : des contrats  
sans concessions
Cette équipe a été créée en 2006, au 
moment de l’importante diversification 
des actions menées sur la Ville de Bou-
logne-Billancourt. Résultat d’un partena-
riat local important avec la Ville, l’équipe 
gère différents sites d’espaces verts non 
municipaux sur la commune :
• �entretien des espaces verts et création 

de bacs à compost de 14 résidences de 
Boulogne-Billancourt Habitat, dans le ca-
dre d’un marché signé le 5 janvier 2007, 
suite à un appel d’offre  : tonte régulière 
de plus de 2 000 m² de pelouse, taille 
des haies et des massifs de rosiers, re-
conversion d’une partie de ces espaces 
en gestion différenciée, compostage des 
végétaux sur place… 

• �création et entretien du jardin du Pa-
villon de la concertation de la ZAC Se-
guin-Rives de Seine (Cf. L’écho-canton-
nier n°31, septembre 2008, p.4), dans 
le cadre de lettres de commande de la 
Saem Val de Seine aménagement ;

• �entretien des espaces verts des rési-
dences Adoma Dôme et Meudon, et du 
mur végétal de la résidence Dôme (Cf. 
L’écho-cantonnier n°28, janvier 2008, 
p.3, n°29, avril 2008, p.5, n°31, septem-
bre 2008, p.5 et 9), dans le cadre d’un 
contrat de prestation avec Adoma.

D’importants résultats d’insertion 
socio-professionnelle
Dans sa dimension première d’insertion, 
ce chantier, depuis sa création, a per-
mis à 23 salariés sur 30 de trouver des 
solutions concrètes à de graves difficul-
tés sociales et professionnelles. En tout 
premier lieu ceci a été possible grâce à 
un réseau d’entreprises et d’associations 
boulonnaises de proximité, qui ont permis 
la reprise d’une activité professionnelle, à 
l’issue du contrat à Espaces, pour 21 sa-
lariés du chantier.

Plus particulièrement, la coopération 
très étroite entre Espaces, les service 
de la Ville de Boulogne-Billancourt et de 
la Communauté d’agglomération Val de 
Seine a débouché sur 5 embauches au 
service des parcs et jardins sur des pos-
tes pérennes, et sur 7 embauches en 
postes saisonniers, représentant jusqu’à 
six mois d’embauche à temps complet.

Marc Mayot

Téléphonez au service recrutement de l’association pour 

poser votre candidature au 01 55 64 13 40 ou contactez 

Marc Mayot, responsable du chantier Boulogne-Billan-

court espaces verts au 01 46 09 07 59.

Chantiers d’insertion

Arrosage des plantes  
dans une résidence  
Boulogne-Billancourt Habitat.

Depuis 2003, Espaces participe à la gestion écologique des parcs et jar-
dins de la Ville de Boulogne-Billancourt (parc des Glacières et de Billan-
court, parc Henri Barbusse…), dans le cadre d’un chantier d’insertion 
dont le local technique est situé 70 rue Castéjà (Place haute dans la cité 
du Pont de Sèvres). En 2006, la diversification des actions menées sur la 
Ville a entraîné la création d’une deuxième équipe au sein du chantier.

Atelier d’écriture

Le printemps c’est la renaissance, le réveil de 
la nature qui s’était endormie pour l’hiver. Le 
soleil réchauffe la terre de quelques degrés, les 
oiseaux reviennent chanter dans nos jardins. 
Les fleurs et les arbres retrouvent leurs bour-
geons et leurs feuilles pour abriter toute la 
faune. Le soleil réchauffe le corps des êtres 
humains : ils trouvent un cœur joyeux et leur 
tristesse s’enfuit. Ils respirent l’air de la na-
ture verte et colorée.

Bernard Vachot

Au printemps pour moi c’est le commen-
cement d’une nouvelle vie. Au printemps 
on se rapproche du soleil. Au printemps 
c’est la joie qui réapparaît. Au printemps 
c’est les plantes qui fleurissent, les 
oiseaux qui chantent, et les beaux jours 
qui arrivent. Au printemps les gens re-
trouvent plus facilement le sourire. Au 
printemps on se rapproche aussi des va-
cances d’été.

Frédérique Tanche

Au printemps le soleil est plus présent, les 
gens sourient toujours gaiement.
Au printemps nous sommes toujours contents 
car fiers de ce temps.
Au printemps la nature se lâche et revient à 
ses premiers âges.
Au printemps l’amour est partout, qu’on aime 
un peu ou beaucoup, au printemps.

Christopher Thebeau

Le printemps
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Montée  
en puissance  
du partenariat avec 
le Conseil général  
des Hauts-de-Seine 
sur les berges  
de Seine

Berges de Seine

15 ans de travail pour la renaissance 	 de la nature sur les berges de Seine (rive gauche)

Chantiers d’insertion

Mars 2003-avril 2006
La convention d’aide financière relative 
aux Chantiers d’insertion en matière 
d’écologie urbaine (CIEU) qui unit le 
Conseil général des Hauts-de-Seine et 
Espaces a permis de créer en 2003 l’uni-
té Espaces naturels sensibles (ENS) qui 
regroupait deux entités :
• �le chantier d’insertion des espaces natu-

rels sensibles (6 agents en insertion) inter-
venant à raison de 30 heures par semaine 
sur l’ensemble des sites du Parcours des 
coteaux et des parcs du Val de Seine et 
Berges de Seine du Val de Seine ;
• �l’équipe Chantier (6 agents en insertion) 

intervenant à raison de 8 heures heb-
domadaires en moyenne sur des opé-
rations nécessitant un appui logistique 
ou un renfort de main d’œuvre.

Le suivi de cette convention jusqu’alors 
réalisé par la Direction parcs jardins et 
paysage du Conseil général des Hauts-
de-Seine a été confié à la Direction de 
l’eau lors de son renouvellement.

Avril 2006-décembre 2009
La reconduction de la convention CIEU 
pour la période d’avril 2006 à décembre 
2009 et l’extension des territoires concer-
nés, a conduit Espaces à développer ses 
actions :
• �sur les berges de Seine de Saint-Cloud 

et Suresnes amont et sur le talus du 
T2 Les Milons à Saint-Cloud, avec une 
équipe de 7 agents en insertion rebapti-
sée Coteaux berges aval ;

• �sur le Parcours des coteaux et des 
parcs, des berges de l’île de Monsieur 
ainsi que des enclos des terrains RD7, 
avec une nouvelle équipe, Coteaux 
berges amont, composée de 7 agents 
en insertion.

En janvier 1995, les premiers éco-can-
tonniers d’Espaces commençaient à 
entretenir les berges de Seine depuis le 
port de Sèvres. Du port d’Issy à la pointe 
aval de l’île de Monsieur, sur les com-
munes d’Issy-les-Moulineaux, Meudon 
et Sèvres. Il s’est agit de nettoyer le site 
couvert de gravats et détritus, et tailler la 
végétation exubérante. C’était la déprise 
industrielle, les chaînes de fabrication 
de Renault s’étaient arrêtées en mars 
1992… de nombreux sans abris com-
mençaient à s’installer sur le site, faute 
de centres d’hébergement et d’emplois.

Le projet n’aurait pu voir le jour sans la 
mobilisation des adhérents fondateurs 
d’Espaces et le soutien essentiel des 
communes d’Issy-les-Moulineaux, Meu-
don et Sèvres, des maires et élus munici-
paux, des services déconcentrés de l’Etat 
(Sous-Préfecture de Boulogne-Billan-
court, Diren Ile-de-France, Ddass et DD-
TEFP des Hauts-de-Seine), du Conseil 
régional d’Ile-de-France, du Fonds d’ac-
tion sociale pour les travailleurs migrants 
(Fas) et de la Fondation Macif, rejoints 
par de nombreux autres partenaires.

Après la phase de nettoyage, les ob-
jectifs des éco-cantonniers d’Espaces 
étaient les mêmes qu’aujourd’hui : main-
tenir propre le site, tailler la végétation en 
gestion différenciée, lutter contre le sta-
tionnement sauvage par l’installation de 
barrières écologiques et douces… Dès la 
première année, une stagiaire a réalisé 
un premier inventaire faunistique et floris-
tique pour savoir ce qu’Espaces pourrait 
faire et ne pas faire sur le site.

Au fil des années, les bâtiments industriels 
et les habitations ont été démolis pour 
laisser la place à la verdure d’aujourd’hui, 
Espaces intervenant au fur et à mesure 
- bousculant parfois les habitudes - par 
le préverdissement des terrains, la sup-
pression des palissades de chantier, 
l’installation de barrières rustiques végé-
talisées. Le Conseil général des Hauts-
de-Seine, l’Agence de l’eau Seine-Nor-
mandie, le Port autonome de Paris, le 

Syctom, GDF, Gemalto, Renault… ont au 
fil des années rejoint les fondateurs dans 
cette unité d’action écologique et sociale 
qui fait aujourd’hui la richesse du site. 
Cette action a permis à plus de 200 de 
nos concitoyens de retrouver un emploi 
d’intérêt général et souvent un héberge-
ment ou un logement, une démarche de 
soin, puis un emploi durable.

Au fil de ces années ponctuées par des 
visites et des inaugurations, des ouvra-
ges emblématiques ont pu être réalisés 
tels le premier ouvrage de génie végétal 
sur la Seine à Issy-les-Moulineaux (pont 
de Billancourt), la sculpture de Land art 
des mégalithes de Brigitte Sillard à Sè-
vres, le jardin des 5 sens à Meudon. Pré-
misses de la Vallée de la culture et du 
pôle touristique de la vallée de la Seine, 
il s’agit désormais de réussir la reprise 
urbaine. 

L’aménagement de l’île de Monsieur, à 
l’aval du site, nous indique les défis à rele-
ver : réussite écologique, il n’a cependant 
pas été possible d’y intégrer pendant les 
travaux une démarche d’insertion sociale 
et l’aménagement des berges s’est fait 
trop rapidement, abandonnant au béné-
fice des contraintes, la biodiversité pré-
sente et une partie de l’histoire des lieux. 
Parions que nous puissions tous ensem-
ble réussir l’aménagement de la Vallée 
rive gauche autour de ces impératifs 
des Grenelles de l’environnement et de 
l’insertion  : un aménagement favorisant 
la qualité de l’eau et la biodiversité, limi-
tant les émissions de carbone, créant de 
nombreux emplois locaux, notamment 
pour les plus démunis.

Yann Fradin

Le Conseil général des Hauts-de-Seine organise le 2 juin 

2009 le colloque Réussir les aménagements de berge 

en zone urbaine. Inscriptions : mquinquis@cg92.fr 

De la déprise industrielle à la reprise 
urbaine, une continuité écologique et sociale

Rendez-vous sur le site d’Espaces :  
vous y trouverez toutes les informations 

sur nos manifestation ! 
www.association-espaces.org



Mai 2009 - Journal de l’association Espaces - L’écho-cantonnier n°33 .11

Entretien des berges de Seine de la rive gauche,  
à Issy-les-Moulineaux

L’ entretien quotidien des berges 
de Seine débouche sur de l’emploi
L’équipe, en charge de l’entretien et de la 
valorisation des berges de Seine à Issy-
les-Moulineaux et sur l’île Saint-Germain, 
réalise au quotidien ou régulièrement :
• �le tri et la valorisation des déchets, réa-

lisé en partenariat l’entreprise d’insertion 
Sita-Rebond qui recrute des éco-can-
tonniers comme agent de tri ;

• �la récupération des objets nocifs (bat-
teries et huile de vidange notamment)  : 
une convention est en cours d’élabora-
tion avec la Communauté d’aggloméra-
tion Arc de Seine pour mieux gérer cette 

problématique sur l’ensemble des chan-
tiers ;

• �le compostage des déchets végétaux  : 
Espaces travaille en étroite collaboration 
avec la plate forme de compostage de 
Versailles Bio Yvelines Services (entre-
prise d’insertion), qui a embauché à ce 
jour six éco-cantonniers du chantier d’in-
sertion ;

• �l’entretien et la valorisation des berges 
de Seine, en gestion différenciée  : de 
nombreuses entreprises d’espaces verts 
reconnaissent les compétences d’Espa-
ces dans ce domaine.

Des responsabilités  
élargies pour l’équipe
Outre ces travaux d’entretien réa-
lisés depuis 1995, de nouvelles 
missions ont été confiées à l’équi-
pe au fil des ans, dont l’effectif est 
passé depuis sa création de qua-
tre à sept éco-cantonniers : 
• �l’arrachage de la renouée du 

Japon, espèce invasive  : cette 
opération réalisée tous les mois 
sur l’île Saint-Germain, répond 
aux objectifs de la Direction 
régionale de l’environnement 
(Diren), de l’Agence de l’eau 
Seine-Normandie et du Conseil 
général des Hauts-de-Seine ;

15 ans de travail pour la renaissance 	 de la nature sur les berges de Seine (rive gauche)

Chantiers d’insertion

L’aventure d’Espaces a commencé il y a quinze ans sur les berges de 
Seine de la rive gauche, dans le cadre du chantier d’insertion Berges de 
Seine Issy-Meudon-Sèvres, avec deux équipes d’éco-cantonniers. Pa-
norama des actions. 

Ramassage de feuilles sur la promenade 
Constant Pape sur l’île Saint-Germain.

Les actions évoluent en fonction des déci-
sions prises lors des réunions sur sites et 
une programmation mensuelle des travaux, 
de la veille écologique, de la communication 
et des animations est réalisée. Un comité de 
pilotage annuel regroupant l’ensemble des 
directions concernées du Conseil général 
des Hauts-de-Seine et Espaces permet 
d’assurer le suivi de la convention. 

Cet étroit partenariat permet de s’adapter 
à l’évolution des projets Berges de Seine, 

et a notamment permis d’étendre la sub-
vention :
• �à l’équipe Berges de Seine Issy-

Meudon-Sèvres, qui intervient sur 
les berges pour lesquelles le Conseil 
général des Hauts-de-Seine a sol-
licité un renforcement des actions 
d’Espaces ;

• �à l’équipe Berges de Seine rive droite, 
qui assure l’entretien de plantations 
quai Le Gallo à Boulogne-Billancourt 
(voir p.12). 

La convention liant Espaces et le 
Conseil général des Hauts-de-Seine 
arrive à terme fin 2009. Celui-ci sou-
haite faire évoluer le partenariat (le 
terme de marché public qui remplace-
rait la subvention est évoqué). Espaces 
espère que cette évolution ne remettra 
pas en cause 15 ans de partenariat et 
surtout 20 emplois d’insertion et 3 per-
manents.

Sophie Broussaud et Yann Fradin

• �l’évacuation des objets flottants et des 
encombrants jetés par des riverains 
dans la Seine (barrières de sécurité, 
vélos cyclomoteurs…)  : un travail qui 
mobilise toute l’équipe avec un maté-
riel adéquat (gilets de sauvetage, har-
nais de sécurité, gants spéciaux de 
protection…) ;

• �la désinfection sous les ponts d’Issy-
les-Moulineaux et Billancourt avec 
des produits respectant l’environne-
ment  : une tâche qui nécessite du 
matériel et un équipement spécifique 
pour supprimer les odeurs suite à 
l’accumulation des déchets laissés 
par les promeneurs et les SDF qui 
trouvent refuge sous ces ponts. L’as-
sociation mène un important travail 
d’accompagnement et de socialisa-
tion avec ce public ;

• �la pose de nichoirs réalisée en parte-
nariat avec des associations spécia-
lisées dans le suivi et le recensement 
des espèces d’oiseaux en Ile-de-
France ;

• �des animations à destination des parte-
naires et des riverains.

Au fil des ans le principe de base est 
resté le même : l’insertion par l’écologie 
urbaine, même si en quinze ans l’asso-
ciation a nettement élargi l’éventail de 
ses actions dans le domaine du dévelop-
pement durable.

Hassen Lahmar
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Chantiers d’insertion

Berges de Seine

Entretien des berges de Seine de la rive droite  
à Boulogne-Billancourt

La nature reprend ses droits
En près de 15 ans l’équipe n’a cessé 
d’œuvrer pour la renaissance de la na-
ture dans ces paysages urbains façon-
nés par une longue période d’activités 
industrielles.

Sur le quai de Stalingrad, les barrières 
en bois installées sur plusieurs kilomè-
tres par Espaces ont permis d’empêcher 
le stationnement anarchique des auto-
mobiles, et ainsi de favoriser le chemine-
ment des piétons et d’engager la nature 
à reprendre ses droits. Avec plus de 300 
arbres et arbustes plantés en 2006 et un 
arrosage de saison stimulant la pousse 
des herbacées, les quais reverdissent 
d’année en année.

L’équipe du chantier intervient pour la 
conservation et la gestion du patrimoi-
ne végétal, souvent peu reconnu. Elle 
mène pour cela des opérations de plan-

tation d’espèces inféodées au milieu na-
turel, ainsi que des opérations de taille 
et de dégagement visant à rendre aux 
espèces adaptées à la flore locale leur 
espace vital, au détriment des espèces 
exogènes ou exotiques non adaptées 
voire invasives.

Des ouvrages de génie végétal 
pour protéger les milieux fragiles 
des berges de Seine
Depuis 2001, année de la création de 
la roselière, l’équipe tente de multiplier 
les ouvrages de génie végétal (frayère 
en 2006, cariçaie en 2007) pour res-
taurer les berges de Seine. Ces opé-
rations de restauration de berges sont 
menées en employant des techniques 
douces, ceci afin d’améliorer la qualité 
de l’eau, de créer des habitats pour la 
faune et la flore terrestres et aquati-
ques, et d’enrichir ainsi la biodiversité. 
Tout ce travail contribue à protéger, de 

manière la plus raisonnée possible, les 
milieux fragiles que sont les berges de 
Seine.

Des aménagement paysagers  
réalisés sur le quai Le Gallo
Il est important de souligner enfin, sur le 
quai Le Gallo, les aménagements paysa-
gers créés au début de l’hiver 2007 dont 
la gestion a été confiée à Espaces par 
le Conseil général des Hauts-de-Seine. 
Ces aménagements s’inscrivent dans 
une démarche de développement dura-
ble. Ils ont débuté avec le remplacement 
de 61 peupliers dépérissants par 65 frê-
nes, puis la végétalisation, sous forme 
de plates-bandes le long du trottoir côté 
Seine, par des espèces herbacées et 
ligneuses adaptées, qui évitent les dés-
herbages chimiques et favorisent l’ab-
sorption du CO2.

Ces plates-bandes, situées entre le pont 
de Saint-Cloud et le stade Le Gallo, en-
tretenues par l’équipe du chantier, consti-
tuent une première tranche de travaux 
d’une longueur de 400m. La seconde 
tranche, en cours de réalisation, s’éten-
dra jusqu’au pont de Sèvres.

Julien Van Dorpe

Le chantier Berges de Seine de la rive droite a été créé en 1996 pour l’en-
tretien des berges, du pont de Billancourt au pont de Sèvres, une zone 
très bétonnée et soumise à un important stationnement de véhicules. 
Aujourd’hui l’équipe du chantier entretient la presque totalité des ber-
ges de Seine de Boulogne-Billancourt, du pont d’Issy-les-Moulineaux 
jusqu’à la passerelle de l’Avre (Saint-Cloud). 

1re photo : 
Création de 
la frayère 
en janvier 
2008.
2nde photo : 
l’ouvrage 
de génie 
végétal, la 
cariçaie, en 
avril 2008 
sur les 
berges du 
quai du 4 
Septembre.

Le printempsAtelier d’écriture

Le printemps, signe de beauté, signe de richesse, signe de douceur 
et premier signe de chaleur.
Pour moi le printemps c’est la joie, la douceur de l’air, la jouissance 
de la nouvelle floraison,
la chaleur du soleil qui vous caresse la joue
et la douceur du chant des oiseaux qui apaise parfois des mauvaises 

journées ou des petites tristesses dues au quotidien de la vie.
Mais le printemps pour moi représente surtout l’amour des gens que 
l’on peut rencontrer, la beauté florale qui m’entoure et les splendides 
couleurs que dégage cette magnifique saison.

Catherine Dubuisson
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Chantiers d’insertion

Talus ferroviaires : Hauts-de-Seine et Yvelines

Après avoir obtenu les consignes de 
sécurité SNCF, l’équipe du chantier d’in-
sertion Talus ferroviaires aval a débuté 
ses interventions sur 3 talus en février/
mars 2009. 

Entretien du talus rue Roger 
Salengro à Suresnes
Les premières interventions ont consisté 
en un nettoyage complet du site et une pre-
mière sélection de la végétation : coupe des 
rejets de Robinier et sélection des rejets 
d’Erable. Les premières plantations de Pins 
Sylvestres ont également été réalisées.

Entretien du talus  
rue Latérale  
à Courbevoie
L’équipe du chantier d’insertion 
a effectué une opération pré-
paratoire à l’intervention d’une 
entreprise d’abattage d’arbres 
sur le talus. Elle est intervenue 
sur la gestion d’une station de 
renouée du Japon (espèce 
invasive) et sur le marquage 
des sujets intéressants à ne 
pas abattre.

Entretien du talus  
rue du Château du 
Loir à Courbevoie
Début mars, l’équipe est 

intervenue sur une première opération 
de nettoyage et de sélection végétale 
sur le talus rue du Château du Loir 
(côté impasse) : ramassage et évacua-
tion des déchets (3 500 litres), coupe 
des rejets d’Ailantes, et fauche ma-
nuelle de la clématite. L’équipe a reçu 
la visite de Bernard Accart, adjoint en 
charge de l’espace public et de l’envi-
ronnement, et de Jacques Macret, res-
ponsable du service espaces verts et 
environnement de la Ville. 

Mathilde Bérody

3 nouveaux talus ferroviaires entretenus  
à Suresnes et Courbevoie
Dans le cadre du partenariat avec la Direction régionale SNCF Paris 
Saint-Lazare (convention d’objectifs avril 2008 – mars 2009) et le Conseil 
régional d’Ile-de-France (convention préservation et mise en valeur de la 
biodiversité 2008- 2011), Espaces entretient de nouveaux talus ferroviai-
res dans les Hauts-de-Seine et les Yvelines. 

Plantation de pins sylvestres  
sur le talus de Salengro à Suresnes.
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Visite du chantier par Yann Fradin, directeur général d’Espaces, Bernard Accart, adjoint en 
charge de l’espace public et de l’environnement, et Jacques Macret, responsable du service 
espaces verts et environnement de la Ville de Courbevoie (au centre de la photo). A droite 
Clotilde Bolmont, encadrante du chantier, et Vanessa Dupont, responsable d’unité. 
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Le chantier d’insertion de la Petite 
ceinture 15e/14e, Vanves a été reconven-

tionné avec Chantier-école et la Direction 

régionale SNCF Paris rive gauche pour 

la période mars 2009-février 2010.

Petite ceinture 15e/14e, Vanves

L’équipe du chantier d’insertion Talus 

ferroviaires aval occupe depuis fin mars 

les locaux de l’ancienne gare de La Celle 

Saint-Cloud, mis à disposition par la 

SNCF. Une convention d’occupation des 

locaux a été signée et s’inscrit dans le 

cadre du partenariat engagé avec la 

Direction régionale SNCF Paris Saint-La-

zare pour l’entretien et la valorisation des 

talus ferroviaires de la ligne La Défense-

Chaville-Rive-Droite/Vaucresson.

Un nouveau local  
à La Celle Saint-Cloud
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Recrutement de 7 agents d’environnement pour le nouveau chantier d’insertion de Rueil- 

Malmaison qui débutera au 1er juillet. S’adresser à Agnès Simon, chargée de recrutement des salariés en 

insertion. Mèl : direction.insertion.rh@association-espaces.org Tél. : 01 55 64 13 40

Chantiers d’insertion

Nouveau chantier d’insertion

Le projet de chantier d’insertion  
de Rueil-Malmaison avance à grand pas
Le comité de pilotage du projet de chantier d’insertion d’écologie urbaine de 
Rueil-Malmaison s’est réuni le 17 mars 2009 au CCAS de la Ville. Espaces et 
les partenaires du projet mettent tout en œuvre pour que le chantier d’insertion 
commence au 1er juillet 2009. Espaces continue ses réunions, visites, comités 
de suivi, demandes de subvention commencés en septembre 2008. 

C’est un gros travail 
demandé aux perma-
nents de l’association, 
tant pour les dossiers 
à constituer (pour les 
chargées de dévelop-
pement), que pour le 
recrutement (par l’uni-
té Insertion emploi), et 
pour la faisabilité tech-
nique (par la Direction 
technique), mais le jeu 
en vaut la chandelle. 
Sept emplois en in-
sertion vont être créés 

ainsi qu’un poste d’encadrant, avec des actions à réaliser sur des sites d’excep-
tion : l’aménagement du parc urbain de un hectare appelé Carrey de Bellermare, 
ainsi que le démarrage du jardin maraîcher aux anciennes serres Théart situées 
dans le vallons des Gallicourts pour alimenter l’épicerie sociale.

Sophie Broussaud

Le site des serres Théart à Rueil-Malmaison.

Le printemps
Atelier d’écriture

C’est Aznavour qui disait que la misère 
était moins pénible au soleil. 
En tout cas, dans nos pays, s’il y a une 
saison qui vient bousculer la morosité 
des jours sombres et froids de l’hiver qui 
s’éternise (notre misère morale à nous), 
c’est bien le printemps.
Privilégiés que nous sommes, nous ne 
nous rendons pas compte à quel point 
le monde entier nous envie cette alter-
nance des quatre saisons, alors que la 
majorité ne connaît «que» le beau temps 
qui s’arrête à la saison des pluies. Le plus 
cocasse, c’est que nous, par contre, ne 
rêvons qu’à passer des vacances sous 
ces tropiques et à vouloir nous baigner 
dans des eaux si chaudes qu’elles ne ra-
fraîchissent même plus les autochtones 
qui l’ignorent .
Pour nous, dès les premiers crocus, les 
aigrettes jaunes des mahonias, ou les 
primulas encore fripées sous la neige, ce 
sont des couleurs jetées sur ce monde 
encore uniformément gris et froid du mois 
de Février.
C’est le moment que je préfère, celui des 
prémisses du renouveau de la nature qui 
s’annonce chaque année à cette époque, 
porteur de toutes les promesses du tra-
vail à effectuer, nous les jardiniers.
Comme les Indiens qui redoutaient qu’un 
jour le soleil n’apparaisse plus, parti offus-
qué d’une offense faite à lui par d’incon-
séquents humains, ces fragiles couleurs 
naissantes me rassurent aussi quant à 
cette pollution redoutée.
Puis c’est l’explosion des forsythias, les 
cerisiers qui rosissent du chef, la tête 
entourée d’un halo blanc rosé incompa-
rable.
Et, si, en plus, comme ces jours-ci, le ciel 
est au beau fixe, alors c’est un enchante-
ment. Oubliés, la crise, le chomdu, oui, 
Aznav, la misère est moins pénible au 
soleil, c’est clair, à faire parjurer un Be-
sancenot bien remonté. 
Et puis il y a le soulèvement de jupes 
légères dans la rue sous le vent encore 
froid, l’apparition furtives de jupons et des 
jambes qui achèvent de bousculer nos 
convictions politiques les plus fermement 
établies en hiver. 
A moins qu’il ne suffise d’une allumette…

Jean-François Lecuyer

Précision
Les photos p.20 de L’écho-cantonnier 
n°32, janvier 2009, illustrant l’article de 
Catherine Dessus, ont été prises par Ste-
ven Wassenaar. Nous présentons toutes 
nos excuses à l’artiste pour ne pas l’avoir 
mentionné dans l’article !
Site du photographe : 
www.stevenwassenaar.com

Les jardins s’ouvrent au printemps !
Portes ouvertes à destination des intervenants sociaux 

Le vendredi 15 mai au Jardin solidaire de Clamart, à partir de 11 h 30.

Repas de quartier annuel

Dimanche 14 juin aux Jardins de l’espoir et dimanche 28 juin au Jardin solidaire 
de Clamart, à partir de 12 h, venez partager avec les riverains des moments de 
découverte et de partage dans ces lieux champêtres ! Des animations autour de 
l’eau sont également prévues tout au long de ces 2 journées.

Invitation à l’Atelier de jardinage solidaire
Ouverture :

● �du Jardin solidaire de Clamart et des Jardins de l’espoir 
de Meudon-la-Forêt : voir p.28

● �du Jardin des coteaux : du lundi au vendredi de 14 h à 
16 h, chemin des Vignes à Issy-les-Moulineaux
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Opération capture de pigeons !
Vie animale en ville

Environnement

Capture et échantillonnage  
des pigeons clamartois

Si le pigeonnier offre une structure idéale 
pour la reproduction du pigeon (nourriture 
abondante), il favorise également les re-
groupements dans des milieux confinés 
propices à la transmission de plusieurs 
éléments pathogènes. 

Ainsi, ce contingent scientifique a prévu 
d’échantillonner 1 000 pigeons répartis 
sur toute l’agglomération francilienne ni-
chant en pigeonnier ou non. C’est dans 
ce contexte que 95 pigeons nichant dans 
les 3 pigeonniers de la Ville de Clamart 
(la Plaine, Trivaux et Maison blanche), 
entretenus par les salariés du Jardin soli-

daire de Clamart, ont été échantillonnés. 
Cet échantillonnage a été co-orches-

tré par Julien Gasparini maîte de 
conférence à l’Université Paris VI 
et par Isabelle Trinité, responsable 
- encadrante du Jardin solidaire de 
Clamart. Il consistait en une prise 
de sang et en un prélèvement de 
fèces (matières alimentaires non 
utilisées par l’organisme et excré-
tées sous forme solide) afin de 
détecter la présence de bactéries, 
virus et microparasites. Des mesu-
res morphologiques telles que la 
taille, le poids et la couleur ont éga-
lement été collectées. Parmi les 95 
pigeons capturés, 29 pigeons de la 
cité de la Plaine à Clamart ont été 
bagués à l’aide d’une combinaison 
de bagues colorées individuelles. 

Premières observations  
intéressantes 
Les résultats épidémiologiques sont actuelle-
ment en cours 
d’analyse et se-
ront restitués au 
mois de juillet. 
Les analyses 
morphologiques 
révèlent néan-
moins déjà des 
différences si-
gnificatives de 
conditions entre 
les pigeonniers. 

Lors de ces captures, des blessures aux 
pattes plus importantes ont été consta-
tées pour les pigeons de la cité Trivaux 
(48 % des pigeons avaient au moins un 
doigt en moins). Ils se prennent les pattes 
dans des fils de type cheveux, nylon, fer-
meture des sacs poubelles, etc. Ils sont 
donc victimes des détritus abandonnés 
dans la cité, des vides ordures non fer-
més et des personnes laissant des sacs 
pour les nourrir. Pour limiter ces blessu-
res, il est donc recommandé de ne rien 
jeter aux alentours des pigeonniers et de 
concentrer les sacs poubelles dans des 
lieux clos.

Inquiétude des riverains
Lors des captures, certains riverains sont 
venus nous faire part de leurs inquiétu-
des concernant le nombre grandissant de 
pigeons dans les cités de la Plaine et Tri-
vaux et dans le parc de Maison Blanche 
et donc d’une augmentation des fientes 
dans ces lieux. Pour limiter cette gène, 
il est nécessaire de ne plus nourrir les 
pigeons afin que ceux-ci viennent avant 
tout s’alimenter dans les pigeonniers et y 
faire leurs fientes. 

Julien Gasparini et Ludivine Bourouf

Dans le cadre du programme de recherche interdisciplinaire « le pigeon 
en ville  » (http://pigeons.u-psud.fr/) impliquant plusieurs partenaires 
scientifiques notamment l’Université Paris VI et l’Agence française de 
sécurité sanitaire et alimentaire et auquel Espaces participe, une colla-
boration scientifique s’intéresse aux facteurs responsables de la pré-
sence de maladies chez le pigeon en zone urbaine. 

Capture à l’aide d’un filet entonnoir au 
pigeonnier de la cité de la Plaine.

Atelier d’écriture
Love is a garden, to be
Nurtured in all seasons
Tender as the timing
Of a seed sown in spring
Planted in the offing, or
Blown at hazard in the wind
Pavots coquelicots cosmos
And things…
But love can be a topinambour
Whose roots run so deep
As passion pulsates the longing
And falls as compost, in a heap.
Each gest - a memory
Buried just beneath the soil
Like the wound still healing
In the garden where I toil.
Transforming buds in blossom
Fragile, yet scarred
To be treated with care
For their environment is hard.
Sift your earth gently
Water it with rain 
Wait for maturity
Your garden will live again.

L’amour est un jardin
A nourrir en toute saison
Tendre comme une graine
Semée au printemps.
Planté au large
Ou apporté par le vent
Tels les pavots, coquelicots ou cosmos
Et bien des choses…
L’amour peut être un topinambour
Dont les racines courent en profondeur
Tout comme la passion qui anime le 
désir
Et se métamorphose, comme le com-
post, ailleurs.
Chaque geste - une mémoire
Enfouie sous la fine couche de terre
Comme la blessure qui cicatrise
Dans le jardin où je travaille.
Les bourgeons avant la floraison
Fragiles et parfois malmenés
Doivent être soignés avec attention
Car leur environnement est dur.
Tamisez votre terre doucement
Arrosez à l’eau de pluie
Attendez qu’il s’épanouisse
Votre jardin renaîtra.

Jane Hennessy

Le printemps

Pigeon prisonnier d’un fil pour fermer les sacs poubelles.

Couleurs de pigeons
Si vous aimez la photographie, participez à l’engagement  
scientifique de l’opération de reconnaissance des pigeons !

Rendez-vous sur : http://pigeons.u-psud.fr/spip.php
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Environnement

Berges de Seine

Issy-les-moulineaux

Un passeur de rives sur la Seine ?  
Prémices d’un projet

Espaces, avec l’appui d’une stagiaire, a travaillé l’été 2008 sur l’étude d’op-
portunité du projet Passeur de rives qui pourrait être une nouvelle activité 
pour l’association, génératrice d’emplois, et qui entrerait dans le cadre du Pôle 
touristique régional de la Vallée de la Seine et dans le cadre de la Vallée de la 
Culture.

Cette étude s’inscrit dans un contexte de re-
nouveau du Val de Seine avec les nombreux 
aménagements et projets autour du fleuve et 
de ses berges : 
• �l’ouverture de la base nautique sur l’île de 

Monsieur en 2008 ;
• �le projet d’aménagement «  Vallée rive 

gauche » ;
• �le développement du pôle touristique régio-

nal de la Vallée de la Seine ;
• �la création de la Vallée de la culture par le 

Conseil général des Hauts-de-Seine pour va-
loriser les espaces et les équipements cultu-
rels qui sont nombreux le long de la Seine.

Cette nouvelle activité Passeur de rives 
pourrait être proposée à des personnes 
dans le cadre d’un processus de réinsertion 
professionnelle. Le passeur peut aussi se 
faire éco-animateur et profiter de ce moment 
pour sensibiliser ses passagers aux enjeux 
environnementaux locaux. Car la navigation 
douce, source d’emploi et de lien social, est 
aussi un moyen d’approcher autrement la 
question de l’eau et le patrimoine naturel pri-
vilégié des berges du Val de Seine, sa faune 
et sa flore.

Elle viserait à :
• �développer un tourisme de proximité, créateur 
d’emplois locaux dont des emplois d’insertion ;
• �retrouver un véritable contact avec la Seine, 

rendue accessible à toutes et tous ;

• �développer de nouveaux usages de mobi-
lité douce ;

• �sensibiliser et faire découvrir aux prome-
neurs le patrimoine naturel et culturel de la 
Vallée de la Seine.

Trois pistes de travail ont été retenues répon-
dant aux objectifs fixés :
• �un bac régulier entre les deux rives reliant la 

base nautique de l’île de Monsieur à Sèvres 
au port Legrand à Boulogne-Billancourt ;

• �une navette commentée régulière reliant le 
parc nautique de l’île de Monsieur et le port 
de Boulogne-Pont de Saint-Cloud ;

• �des promenades commentées, à partir de 
la base nautique de l’île de Monsieur avec 
deux propositions  : la promenade amont 
autour des îles Saint-Germain et Seguin et 
la promenade aval jusqu’à la passerelle de 
l’Avre.

La réunion du mardi 24 mars 2009, à la base 
nautique de l’île de Monsieur, a permis de 
présenter les premières pistes de travail aux 
acteurs locaux et élus très intéressés par ce 
projet, et d’annoncer la réalisation en 2009 
d’un une étude-action en partenariat avec 
le Comité départemental du tourisme des 
Hauts-de-Seine, co-financée par le Conseil 
général des Hauts-de-Seine, le Conseil ré-
gional d’Ile-de-France et l’Agence de l’eau 
Seine-Normandie.

Mathilde Bérody

L’éducation  
à l’environnement  
et au développement 
durable
Pendant plus d’un an, l’animateur 
eau a participé à l’organisation des 
2ndes Assises franciliennes Education 
à l’environnement et au développe-
ment durable, au sein du CEEF*. 

L’objectif était de regrouper tous 
les acteurs de l’éducation à l’en-
vironnement de la région Ile-de-
France afin de se rencontrer autour 
de la pédagogie environnementale. 
300 personnes, toutes structures 
confondues (publiques et privées), 
ont participé les 25, 26 et 27 mars 
pour faire émerger le développe-
ment durable en échangeant sur la 
mutualisation et l’accès aux ressour-
ces, sur l’intégration des politiques 
dans les démarches pédagogiques, 
etc. Ces assises ont eu un vif suc-
cès qui laisse présager de bonnes 
perspectives pour la sensibilisation 
environnementale…

Mickaël Monchicourt

* Collectif d’éducation à l’environnement 
francilien, dont les Fédérations Graine (dont 
Espaces est membre) et Vivacités ont été les 
principales instigatrices.

Opportunité 
d’un Schéma 
d’aménagement  
et de gestion des eaux
L’Agence de l’eau Seine-Normandie 
a confirmé la confiance qu’elle ap-
porte à l’association Espaces pour 
l’année 2009 en soutenant les ac-
tions réalisées dans le cadre des 
chantiers d’insertion agissant dans 
les domaines de l’eau et des actions 
d’animation (ingénierie écologique, 
contribution aux projets locaux, veille 
écologique et valorisation sociale).

Elle a suivi le développement du 
partenariat proposé par Espaces en 
co-finançant une nouvelle activité 
qui va commencer en 2009 : une ré-
flexion sur l’opportunité d’un Schéma 
d’aménagement et de gestion des 
eaux (Sage) « plaines et coteaux de 
la Seine aval urbaine ».

Sophie Broussaud

Bientôt le démontage de la base-vie 
La convention qui unit Espaces et le Syctom de l’aggloméra-
tion parisienne a été reconduite pour une durée d’un an (2009) 
renouvelable une fois. Il a été convenu que cette convention 
prenne fin de plein droit au jour du démarrage des travaux de 
démontage de la base-vie d’Isséane. La 1re convention a été 
initiée en 2001 lors de l’installation de la base-vie.
Tout comme la précédente, cette convention prévoit l’entretien du 
site et le conseil en ingénierie de l’insertion auprès du Syctom afin 
qu’Isséane génère de l’emploi pour les personnes en difficulté à 
travers le centre de tri et l’entretien des espaces verts.	 SB

Entretien du bas du talus sous la base-vie  
du Syctom, quai du Président Roosevelt.
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Environnement

Vallée de la culture 

Ouvrir le jardin  
Albert Kahn de Sèvres 
Dans le cadre du projet de Vallée de 
la culture élaboré par le Conseil gé-
néral des Hauts-de-Seine (Cf. L’écho-
cantonnier N° 31, sept. 2008 p.16), 
son responsable Hervé Colombet 
est venu rencontrer l’association. 
Espaces a notamment proposé de 
mieux valoriser et ouvrir au public le 
jardin japonais situé en surplomb du 
Centre international d’étude pédago-
gique (CIEP) à Sèvres. Ce jardin fut 
offert par Albert Kahn (1860-1940) en 
1925 à l’Ecole normale supérieure de 
jeunes filles installée dans le bâtiment 
avant le CIEP. La directrice d’alors 
(1919-1936), Anne (ou Anna) Amieux 
(1871-1961) dont le nom d’une rue 
sévrienne lui a été attribuée en 1938, 
avait été bénéficiaire d’une des bour-
ses autour du Monde créées par 
Albert Kahn pour alimenter les Ar-
chives de la planète. Elle était très 
active dans les cercles intellectuels 
autour du banquier et mécène Albert 
Kahn installé à Boulogne-Billancourt 
où se situe le musée-jardin qui porte 
son nom. 

L’ouverture au public de ce parc avec 
le talus situé à l’arrière du collège 
de Sèvres permettrait de (re)créer 
à flanc de coteau un grand parc 
public, dont les entrées seraient 
situées rue Falconet au niveau du 
portail de service du jardin du CIEP 
et au bas de la rue des Binelles. La 
restructuration du collège qui va 
bientôt débuter pourrait également 
permettre de prolonger la rue Le-
cointre, actuellement en impasse, 
créant un accès à ce nouveau parc 
et à la rue des Binelles… et une 
nouvelle sente piétonne sévrienne. 
La source qui alimentait jusqu’il y a 
quelques décennies les bassins du 
jardin japonais reste à retrouver. 

Yann Fradin 

www.ciep.fr (Cf Le CIEP et son histoire) 
http://www.hauts-de-seine.net/loisirs/visite-
touristique/office-tourisme-92/jardin-albert-
kahn 
A lire : Albert Kahn, réalités d’une utopie. 1995. 
Edition du musée Albert Kahn.

Biodiversité

Une nouvelle rubrique « Biodiversité »

Qu’est-ce que la biodiversité ?
Le terme « biodiversité » est un raccourci de 
« diversité biologique ». La biodiversité dési-
gne donc la diversité du monde vivant sous 
toutes ses formes. Bien que souvent résu-
mée à la faune et à la flore, la biodiversité se 
conçoit à 3 niveaux : 
• �la diversité des écosystèmes : ce sont les 

différents milieux, terrestres et aquatiques, 
qui existent à l’échelle de la planète et les 
organismes qui y vivent (écosystèmes fo-
restiers, prairiaux, zones humides…) ;

• �la diversité des espèces : c’est-à-dire l’en-
semble des animaux et des végétaux ;

• �la diversité des gènes : cette diversité gé-
nétique est à l’origine des différences entre 
deux individus de la même espèce (comme 
la variation de la taille, de la couleur du pe-
lage, de la forme des taches…).

La biodiversité garantit l’équilibre des éco-
systèmes et donc de certains milieux de vie 
de l’homme. Si ce mot est de plus en plus 
employé de nos jours pour parler de protec-
tion de la nature, c’est que la perte de biodi-
versité causée par la pression des activités 
humaines augmente de façon inquiétante. 

Des protocoles pour inventorier  
la faune et la flore
Espaces mène des campagnes d’inventaires 

naturalistes 
sur un certain 
nombre de 
ses chantiers 
afin de mieux 
connaître la 
biodiversité 
qui s’y trouve, 
aussi bien en 
terme d’habi-
tats que d’es-
pèces. Afin 
d’améliorer la 
méthode d’in-
ventaire, l’an-
née 2008 a 
été consacrée 
à l’élaboration 
de « protoco-
les  » rédigés 
avec l’aide du 
bureau d’étu-

de Biotope. Précis et reproductibles chaque 
année, ces protocoles permettront d’invento-
rier selon une méthode standard les différents 
groupes floristiques et faunistiques (insectes, 
amphibiens, oiseaux…). Les données re-
cueillies, en plus de servir de base pour orien-
ter la gestion sur les chantiers, pourront être 
comparées d’année en année afin de mesurer 
l’efficacité des actions.

Premières prospections de l’année : 
les inventaires amphibiens
Les campagnes d’inventaires 2009 ont dé-
buté dès le mois de mars par des inventaires 
amphibiens sur les sites de Villeneuve-l’Etang 
(Domaine national de Saint-Cloud), de Ville-
d’Avray et des étangs de Meudon et Villebon 
(forêt de Meudon). A cette période, il s’agit 
d’observer en début de nuit la migration des 
amphibiens vers leurs sites de reproduction. 
Des comptages sont effectués par espèce 
afin d’estimer l’importance des populations. 

Deux autres phases de prospection sont à 
mener plus tard dans la saison : le recense-
ment des pontes sur les pièces d’eau à partir 
de fin mars/début avril, puis la recherche des 
larves, têtards et jeunes en avril/mai/juin. 

Les données de ces inventaires seront disponibles 
dans le prochain numéro de L’écho-cantonnier.

Marion Demesse

Nouveau : le dépliant édité par Espaces 

sur le Domaine national de Saint-Cloud est téléchargeable 

sur www.association-espaces.org

Dorénavant, vous aurez le plaisir de retrouver dans chaque numéro de L’écho-
cantonnier une rubrique consacrée à la biodiversité afin de la découvrir sur les 
chantiers d’Espaces. Mais avant d’en parler, de quoi s’agit-il vraiment… ?

Une convention 
Biodiversité avec le Conseil 

régional d’Ile-de-France
Depuis 2008, l’activité d’Espaces est appuyée 
par un partenariat avec le Conseil régional 
d’Ile-de-France qui s’inscrit dans le cadre de 
la stratégie régionale de protection et de mise 
en valeur de la biodiversité. Le soutien apporté 
permet à Espaces de renforcer ses actions 
en faveur de la biodiversité menées dans le 
cadre des chantiers d’insertion du parc du 
Domaine national de Saint-Cloud et sur les 
talus ferroviaires des Hauts-de-Seine.
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Bientôt une nouvelle liaison piétonne entre 
Meudon (Bellevue) et Sèvres (Brimborion) 

Parcours des coteaux et des parcs 

Depuis près de 10 ans, Espaces milite pour 
l’ouverture de cette liaison décisive du Par-
cours des coteaux et des parcs du Val de 
Seine. Une équipe d’agents d’environne-
ment a réhabilité et y entretient le talus de 
Bellevue, classé en espace naturel sensible, 
situé sur le site. 

Espaces est encore intervenue récemment en réunion 
de quartier sur ce dossier et a pu faire visiter le site à 
Serge Patry, nouveau conseiller municipal de Sèvres 
et conseiller communautaire Val de Seine en charge 
de la voirie et des espaces verts. Les maires de Meu-
don et Sèvres sont également intervenus pour faire 
avancer ce projet. Celui-ci a été inclus dans le plan de 
relance du Conseil général des Hauts-de-Seine, per-
mettant d’en accélérer la réalisation. Les travaux de-
vraient débuter au 4e trimestre 2009. 

Après un premier projet qui faisait descendre les pro-
meneurs au bas du parc de Brimborion, c’est désormais 
un cheminement de crête qui a été retenu, comme le 

préconisait Espaces. Cette liaison désenclavera le parc Brimborion, permettant une liaison 
douce et agréable de Bellevue à Sèvres, via la rue Basse de la Terrasse, rejoignant les bords 
de Seine au travers du parc. Cet aménagement constituera l’achèvement de la mutation de 
ce site qui fut occupé pendant la seconde moitié du XXe siècle par Télé diffusion de France 
(TDF). Après l’aménagement d’une résidence sur la partie meudonnaise, le percement de 
l’allée piétonne existante il y a près de 10 ans et la protection du talus de Bellevue géré par 
Espaces en partenariat avec le Conseil général des Hauts-de-Seine, la construction du bâti-
ment de l’école de design Strate college est en cours de finition sur la partie sévrienne. 

Yann Fradin

Nouveau : le dépliant édité par Espaces sur le talus de Bellevue à Meudon est téléchargeable 

sur www.association-espaces.org 

Environnement

Espaces a réalisé  
le bilan carbone  
de ses activités

Dans le cadre d’un partenariat 
d’échange de services, la société 
Ecoact, habilitée par l’Ademe, a 
réalisé le bilan carbone de l’asso-
ciation. 

Tous les salariés, permanents et en in-
sertion, ont été mis à contribution en ré-
pondant à une enquête. Ecoact s’est fé-
licitée du très bon taux de réponses des 
questionnaires, qui a atteint 80 %.

L’analyse des données révèle que les 
émissions de gaz à effet de serre d’Es-
paces se situent à 186 tonnes équiva-
lant CO2, soit 4 tonnes par salarié pour 
l’année 2007. Un résultat très satisfai-
sant étant donné qu’en moyenne, un 
français émet 10 tonnes de gaz à effet 
de serre par an !

Il ressort que les principaux postes 
émetteurs sont les déplacements des 
personnes, notamment entre le domicile 
et le lieu de travail (33  % du total des 
émissions) et les entrants (28 % du total 
des émissions, dont la majeure partie 
est imputable aux visiteurs). 

Aussi afin de réduire ces émissions de 
35 % d’ici 2020, Ecoact recommande de :
• �mettre en place un covoiturage avec les 

salariés des entreprises voisines ;
• �généraliser les installations de produc-

tion d’énergie renouvelable et mieux 
isoler les bâtiments ;

• �intégrer des critères environnementaux 
dans les appels d’offres et réduire le re-
cours aux services ;

• �augmenter la durée d’amortissement du 
matériel informatique.

Le rapport d’étude est consultable sur sim-
ple demande sur les trois sites de bureaux 
de l’association ou au 01 55 64 13 40. 

Raphaël Capperon

La biodiversité contre les pesticides
Espaces a participé à l’évènement national «  la semaine sans pesticides » au 
travers de 6 animations eau sur ses différents chantiers. Dans ce cadre, les équi-
pes ont amplifié leur fonctionnement en mode « gestion différenciée », en créant 
par exemple un abri à hérissons aux Jardins de l’espoir de Meudon-la-Forêt. 

En effet, dans un jardin existe un 
équilibre entre ravageurs et pré-
dateurs qui s’appuie sur la biodi-
versité. L’équipe a donc fabriqué 
un abri à hérissons pour contrôler 
le nombre de limaces et autres 
insectes. Quelques hérissons 
étaient de passage sur le jardin, 
espérons maintenant que, sortis 
d’hibernation fin mars, ils reste-
ront sur le site.

Mickaël Monchicourt 
Création d’un abri pour hérissons 
sur les Jardins de l’espoir

Rendez-vous sur le site d’Espaces :  
vous y trouverez toutes les informations 

sur nos manifestation ! 
www.association-espaces.org
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Berges de Seine - Domaine national de Saint-Cloud

Dès la mi-mars, vous pouvez observer les premières 
espèces en fleur sur les sites entretenus par les équipes 
d’Espaces. En mars et avril, la forêt et ses lisières sont 
un milieu privilégié pour l’observation de la flore. Alors 
profitez-en !

Sur les berges de Seine
Il est encore tôt pour observer des plantes de berge humide 
en fleur. Sur les berges surmontées des perrés (murs inclinés) 
bien ensoleillés, quelques espèces de petite taille peuvent être 
observées en fleur. Ce sont des plantes annuelles qui réalisent 
leur cycle en l’espace de un à trois mois avant de disparaître sous 

forme de graine. 

Sur les allées en terre bat-
tues qui longent les bords 
de Seine, dans le moindre 
interstice du bitume des 
multitudes de pâturin an-
nuel (Poa annua) forment 
un gazon éphémère. Ils 
sont capables de se re-
produire en une quinzaine 
de jours seulement !

La drave printannière 
(Erophila verna), le 
saxifrage à trois doigts 

(Saxifraga tridactylites), l’arabette de Thalius (Arabidopsis 
thaliana) sont capables de croître, dans les petits touradons de 
mousse de un ou deux centimètres d’épaisseur. Des plantules 
de un centimètre sont capables d’y fleurir et fructifier ! La drave 
printannière, plante de la famille des Brassicacées produit de 
petites fleurs blanche qui se transforment rapidement en fruit 
plat et arrondi contenant une à deux graines. 

Dans le Domaine national de Saint-Cloud
C’est la saison idéale pour observer des plantes en fleur 
au parc de Saint-Cloud. En effet, les plantes de sous-bois 

profitent de l’abscence de 
feuilles pour se développer 
et fleurir. L’anémone syl-
vie (Anemone nemorosa) 
parsème les sous-bois de 
ses fleurs blanches. L’ail 
des ours (Allium ursinum) 
forme des tapis importants 
parfumant les sous-bois de 
son odeur alliacée.

Quelques plantes évoluent à cette période  
dans les pelouses du bas-parc

Les pelouses avant les pre-
mières tontes offrent aussi 
quelques surprises. La car-
damine des prés (Cardamine 
pratensis) avec ses fleurs 
mauve clair (que l’on ob-
serve aussi sur les berges 
à Issy et Meudon) associée 
au plantain moyen (Plantago 
media) signalent un sol par-
ticulièrement humide, té-
moignant peut être d’une 
source. On citera aussi sur 
les pelouses en lisière le 

coucou (Primula officinalis), la ficaire (Ranunculus ficaria), 
la violette (Viola odorata), la luzule (Luzula campestris), le 
fraisier des bois (Fragaria vesca) ou la renoncule à tête d’or 
(Ranunculus auricomus). Comment se fait-il que ces plantes 
arrivent à se maintenir dans des pelouses tondues parfois plus 
de dix fois par an ? Les vielles pelouses se sont enrichies au fil 
des années de quelques plantes triées sur le volet, capables 
de végéter, de fleurir et fructifier très bas sous la coupe de 
la tondeuse ou avant les tontes en l’espace de quinze jours. 
L’exportation des coupes nécessaire dans le bas parc est 
un gage de diversité floristique. En effet, il est important si 
l’on veut convertir une pelouse à la gestion différenciée d’en 
exporter les coupes sans quoi elles piègent la lumière au sol 
enrichissent le sol en nutriments limitant la palette floristique 
à quelques graminées.

La tulipe sauvage est en fleur ! 
Nous sommes heureux d’avoir pu observer quelques pieds fleuris 
de tulipe sauvage (Tulipa sylvestris), plante rare et protégée que 

l’on peut observer au pied de 
certains arbres le long des 
allées du bas parc. 

En effet depuis sa découver-
te début 2007, nous n’avions 
pas eu l’occasion d’observer 
la tulipe fleurie. 

L’installation de ganivel-
les autour des stations a 
joué pleinement son rôle 
en protégeant les plantes 
du piétinement ce qui a 
favorisé la f loraison de 
quelques pieds.

Bruno Macé

L’ arrivée du printemps !

Tulipe sauvage (Tulipa sylvestris) 
dans les allées du bas-parc.

Cardamine des prés 
(Cardamine pratensis) dans 
les pelouses humides.

Drave printannière  
(Erophila verna)  
dans les rochers et les murs.

Anémone sylvie 
(Anemone nemorosa) 
dans les sous-bois.
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Pour un Grenelle du logement social

Dossier : le mal logement en France, 	 une situation préoccupante

Un rapport accablant
La France compte 3,5 millions de person-
nes non logées ou mal logées auxquelles 
s’ajoutent 6,5 millions de personnes en 
situation de réelle fragilité de logement à 
court et moyen terme. 2008 est donc en-
core une année de mal logement. 

D’année en année, les chiffres se res-
semblent ou s’aggravent et le logement 
devient, avec l’emploi, le problème prio-
ritaire. Et l’on constate cependant que la 
mise en œuvre de la loi sur le « Droit au 
logement opposable  » (Dalo) est labo-
rieuse, que le projet de loi dit de « mobili-

sation pour le logement » manque d’am-
bition et que la loi des finances affiche 
un budget logement en baisse sur trois 
années consécutives, y compris en ma-
tière de logement social. 

D’autre part, les 20 % de logements so-
ciaux imposés par la loi « solidarité et re-
nouvellement urbain » (SRU) ne sont pas 
respectés par les communes qui y sont 
assujetties. Alors qu’il est plus coûteux 
de traiter les conséquences du mal loge-
ment que de réaliser la construction de 
logements très sociaux, l’engagement de 
l’Etat est insuffisant pour résoudre la cri-

se du logement, encore amplifiée par la 
crise économique dont les très pauvres 
sont les plus grandes victimes.

Bien entendu, le rapport, ne se contente 
pas de décrire l’état des lieux, mais énon-
ce aussi des propositions. Celles-ci repo-
sent sur quatre piliers :
• �produire et avoir accès à des logements 

à loyers accessibles ;
• �intégrer la dimension territoriale de l’ha-

bitat dans un esprit d’équilibre et de jus-
tice sociale ;

• �permettre au secteur de l’hébergement 
de jouer pleinement son rôle ;

• �tarir les sources d’exclusion du loge-
ment en favorisant la prévention, l’ac-
cès et le maintien dans les lieux.

Un engagement plus fort de l’Etat 
est attendu
L’Etat est dans l’obligation morale d’ins-
crire sa politique de logement dans un 
objectif de société à moyen et long ter-
me. Il doit augmenter ses engagements 
financiers et orienter ses efforts vers la 
production de logements à loyers acces-
sibles aux demandeurs les plus modes-
tes, tout en agissant en faveur de la mixité 
sociale. Il doit consolider les mécanismes 
qui assurent la solidarité et conforter les 
acteurs qui le mettent en œuvre. Son rôle 
est non seulement incitatif mais directif 
afin de contraindre notre société à se re-
mettre en question et à ne plus accepter 
que certains de nos compatriotes soient 
dans l’incapacité de se loger dignement.

Claude Latreille

Insertion

« La misère ne se gère pas, elle se combat », Abbé Pierre

Comme chaque année et avec la même vitalité combative, l’équipe di-
rectrice de la Fondation Abbé Pierre a présenté le 3 février 2009 son 
rapport sur l’état du mal logement en France et ses propositions pour 
une politique cohérente et ambitieuse en faveur de nos compatriotes les 
plus démunis.

• Le mal logement des personnes âgées 
Il est très sous estimé. Il s’agit d’une population hétérogène car SDF, ouvriers, em-
ployés et cadres n’entrent pas dans la vieillesse avec les mêmes atouts. 600 000 
personnes vivent avec une allocation de solidarité de 628 euros mensuelle, soit en-
viron 60 % du Smic, ce qui les situe au dessous du seuil de pauvreté selon la norme 
européenne. Les parcours de vie sont de plus affectés par les aléas de carrière 
(périodes de chômage, instabilité des revenus…). Les femmes âgées et isolées, 
les SDF vieillissants, les immigrés en foyers, les occupants d’habitats insalubres 
constituent les catégories les plus vulnérables.

• La dérive des quartiers oubliés
Les secteurs les plus dépréciés des agglomérations deviennent de véritables ter-
ritoires d’exclusion dont il est presque impossible de sortir. Cette relégation touche 
de plus en plus de personnes en raison de la situation du marché immobilier et de la 
montée de la précarité. Elle est accentuée par la stratégie d’évitement des popula-
tions qui peuvent, elles, choisir d’être mobiles. L’enclavement de ces quartiers rend 
encore plus difficile l’accès à l’emploi, à la santé et à l’éducation scolaire de qualité. 
Et le regard porté sur ces territoires contribue à leur mise à distance sociale.

• Des politiques publiques trop timides
Le Dalo instaurant un droit au logement opposable est une loi ambitieuse, censée 
faciliter l’accès au logement locatif de centaines de milliers de demandeurs. Mais 
ses effets sont encore limités et incertains :
• �déficit d’informations des personnes potentiellement éligibles ;
• �réticences de certains acteurs pour faire remonter les demandes ;
• �offre de logements insuffisante ;
• �application de la loi de manière restrictive.

Des jardiniers du Jardin solidaire de 
Clamart entretiennent les espaces 
verts d’une résidence Adoma.

Trois thèmes forts du rapport 2008
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Des solutions pour améliorer la situation 
du mal logement existent !
L’article de Claude Latreille démontre combien la situation du mal  
logement est préoccupante et a tendance à empirer d’année en année.

Dossier : le mal logement en France, 	 une situation préoccupante

Insertion

Le Droit au logement opposable, un vrai espoir… pour nombre  
de salariés en insertion privés de logement

La réunion du 20 janvier 2009, organisée à l’initiative de la Fnars 
Hauts-de-Seine* et à laquelle Espaces a participé, avait pour ob-
jet de préciser l’esprit de la loi et de réfléchir entre associations 
d’insertion à une lecture commune des 6 critères de recours.

La loi en question
La loi organise un recours amiable quand les démarches pour 
le logement entreprises n’aboutissent pas. Ce recours ne rem-
place pas une demande de logement social. Il s’agit d’un ultime 
recours. Il faut donc que chaque personne entame des démar-
ches et puisse en faire état, avant de faire ce recours. 

La loi prévoit l’attribution d’une place stable dans une structure 
d’hébergement ou l’attribution d’un logement social, selon la si-
tuation. Un dossier est à compléter et des pièces justificatives 
à rassembler, ainsi qu’une lettre personnelle expliquant la situa-
tion. La procédure et les délais de réponses diffèrent selon la 
demande initiale.

Quels sont les bénéficiaires ? 
Ce recours amiable est ouvert aux personnes en situation régu-
lière et qui connaissent une situation de mal-logement. C’est-à-
dire les personnes :
• �qui n’ont pas reçu de réponse adaptée à leur demande de logement 
dans un délai raisonnable – supérieur à 48 mois en Ile-de-France ;
• �qui sont dépourvues de logement ;

• �qui habitent des locaux impropres à l’habitation (cave, garage…) ;
• �qui sont hébergées depuis plus de 6 mois dans un foyer ou 

plus de 18 mois dans un logement de transition ;
• �qui vivent dans un local manifestement sur occupé ou non dé-

cent et qui sont reconnues handicapées, qui ont une personne 
handicapée à charge ou qui ont un enfant mineur.

Examen en commission de médiation
La Commission de médiation étudie l’ensemble des éléments 
fournis ainsi que l’opportunité de faire jouer l’article 205 du Code 
civil, organisant l’obligation alimentaire envers les ascendants et 
descendants. Si l’Etat ne remplit pas ses obligations, alors que 
la Commission de médiation a reconnu une personne prioritaire, 
dans une situation d’urgence, alors il y a des recours conten-
tieux possibles auprès du Tribunal administratif.

7 dossiers en cours de constitution 
Depuis la parution de cette loi, Espaces et d’autres associations 
ont aidé des éco-cantonniers à constituer leur dossier. Aujourd’hui, 
il y a 7 dossiers en cours de constitution ; un recours a été étudié 
favorablement, nous préparons l’éventualité d’un recours conten-
tieux, en cas d’absence de proposition adaptée dans le délai im-
parti. Un autre éco-cantonnier avait monté seul son dossier avant 
son embauche et a vu son recours rejeté pour dossier incomplet.

Marie-Pierre Hervo

* www.fnars.org

Néanmoins il existe des solutions qui 
permettraient d’améliorer cette situa-
tion : 
• �pour des propriétaires soucieux de louer 

leur bien en toute sécurité, le dispositif 
Solibail assure le versement régulier 
des loyers et la remise en état de l’ap-
partement en fin de bail ;

• �faire un don à une association telle que 
Solidarités nouvelles face au logement 
(SNL), association loi 1901, qui acquiert 
des logements sociaux et assure le sui-
vi des personnes hébergées. 

Bien d’autres possibilités sont offertes, 
une liste vous sera proposée dans le pro-
chain numéro de L’écho-cantonnier. 

Il serait intéressant d’engager une ré-
flexion sur ces sujets avec les adhérents 
d’Espaces. N’oublions pas que le loge-
ment des éco-cantonniers est un facteur 
primordial de leur intégration dans la vie 
professionnelle et privée.

Jacques Dubos

Pour plus de renseignements : http://www.solibail.fr et 

snl92@snl-union.org

Le jardin de la résidence Adoma à 
Sèvres entretenu par Espaces. Des éco-
cantonniers y sont régulièrement hébergés.

La Loi n°2007-290 du 5 mars 2007 institue le Droit au logement opposable (Dalo) et donne ainsi à l’Etat une 
obligation de résultat en matière de logement. 
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Espaces est reconventionnée pour 3 ans en tant qu’Atelier  
et chantier d’insertion 

Un nouveau mode  
de conventionnement
Ce renouvellement fait suite à la mise en 
place, en 2009, d’un nouveau mode de 
conventionnement initié dans le cadre du 
dépôt d’un dossier unique d’instruction 
comprenant une demande d’agrément en 
tant qu’Atelier et chantier d’insertion ainsi 
qu’une demande d’aide au titre de l’ac-
compagnement socio-professionnel ef-
fectué auprès des salariés en insertion.

Le dépôt du dossier unique a nécessité 
une réflexion autour de 4 axes définis-
sant le projet d’insertion de l’association 
Espaces :
• �axe n° 1 : l’accueil et l’intégration en mi-

lieu de travail ;
• �axe n° 2  : l’accompagnement social et 

professionnel ;
• �axe n° 3 : la formation des salariés en 

insertion ;
• �axe n° 4 : la contribution à l’activité écono-

mique et au développement territorial.

Des objectifs de retour à l’emploi 
revus à la hausse
Un dialogue de gestion, réunissant Es-

paces, la DDTEFP des Hauts-de-Seine 
et Pôle emploi le 5 mars 2009, a ensuite 
permis de négocier les objectifs de retour 
à l’emploi que l’association doit atteindre 
en 2009 :
• �20 % de sorties en emploi durable (CDI, 

CDD ou intérim de 6 mois ou plus, fonc-
tion publique ou création d’entreprise) ;

• �13 % de sorties vers un emploi de tran-
sition (CDD ou intérim de moins de 6 
mois ou contrat aidé chez un employeur 
hors SIAE) ;

• �10  % de sorties positives (formation 
pré-qualifiante ou qualifiante, emplois 
d’insertion en SIAE).

L’ensemble de ces objectifs constitue un 
taux de sorties dynamiques emploi de 
43 % contre 34 % réalisés en 2008 selon 
les critères restrictifs de l’Etat (39 % en 
réalité).

Ces objectifs ont été négociés en tenant 
compte des résultats obtenus les années 
précédents et dans le but d’atteindre les ob-
jectifs fixés par la circulaire DGEFP n°2008-
21 du 10 décembre 2008 qui prévoit « un 
taux de sorties dynamiques de 60 % et un 

taux d’insertion dans l’emploi durable de 
25 %, au terme d’un délai de trois ans ». Il 
est à craindre qu’afin d’atteindre un taux de 
60 % de sorties dynamiques d’ici la fin de 
l’année 2011, dans le cadre d’un parcours 
d’insertion qui reste limité à 2 ans, des per-
sonnes en situation très précaires soient ex-
clues des chantiers d’insertion car trop loin 
de l’emploi, ce qu’Espaces refuse.

Valoriser d’autres types  
de sorties « positives »
En plus des sorties emploi classiques, 
l’association Espaces a proposé des ty-
pes de sorties qu’elle considère comme 
positives et qu’elle souhaite voir recon-
nues en tant que telles. 

Ainsi, au regard du public accueilli à Es-
paces, l’accès à un logement autonome 
ou à un hébergement stabilisé, l’accès 
à un parcours santé significatif, l’amé-
lioration de la situation administrative, la 
reconnaissance d’un handicap et l’accès 
à la retraite pourraient être comptabilisés 
au titre des sorties dites positives, ce qui 
porte à 56 % celles-ci en 2008. 

La DDTEFP des Hauts-de-Seine consi-
dère ces propositions d’Espaces comme 
une contribution à la réflexion qui va être 
menée. Pour l’année 2009, seuls les dif-
férents types de sorties évoqués au plan 
national sont cependant retenus.

Clotilde Hubert 

Insertion

Le Conseil départemental de l’insertion par l’activité économique 
(CDIAE) des Hauts-de-Seine du 12 mars 2009 a validé le renouvellement 
de l’agrément de l’association Espaces en tant qu’Atelier et chantier d’in-
sertion. Une convention-cadre va être signée pour 3 ans avec la Direction 
départementale du travail, de l’emploi et de la formation professionnelle  
(DDTEFP) des Hauts-de-Seine.

Elagage sur le talus des 
Milons à Saint-Cloud.

Doubler les effectifs 
féminins
Le dialogue de gestion a permis par 
ailleurs d’évoquer la faible représen-
tativité des femmes à Espaces. 

Pour l’année 2009, il est convenu de 
doubler les effectifs féminins au sein 
des chantiers d’insertion de l’associa-
tion. Pour mener à bien cet objectif, 
Espaces fera un appel spécifique à 
des candidatures féminines dans ses 
offres d’emploi, ce qui était jusqe là 
impossible.

Hauts-de-Seine
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Les Roms de Meudon 
Cet article fait suite à celui paru dans L’écho-
cantonnier n°32, janvier 2009, p.20.

En novembre 2008, les Roms ont été 
expulsés du terrain qu’ils occupaient à 
Meudon, avec droit à un seul bagage (le 
reste a été immédiatement brûlé) et une 
obligation de quitter le territoire français 
(OQTF). 

Un autre campement s’est développé au 
Petit-Clamart dans les mêmes condi-
tions indignes  : l’hiver passé dehors, 
pas d’eau ni d’enlèvement d’ordures, 
pas d’aide, pas de travail, pas de pers-
pectives, pas d’envie de retourner en 
Roumanie où la situation est pire et… 
une menace d’expulsion à court terme.

Que faire  ? Rester spectateurs  ? Ap-
porter une aide ponctuelle, très insuf-
fisante aujourd’hui face au problème ? 
Agir au niveau politique en France et en 
Europe pour que leurs droits soient res-
pectés, l’accès à la scolarisation et au 
travail notamment ? 

Vos réflexions sont bienvenues !
Catherine Dessus

Contact local : soutienroms@yahoo.fr

Pour en savoir plus : www.romeurope.org

Romeurope est un collectif d’associations qui a pour 
objectif d’améliorer l’accès aux droits fondamentaux 
des Roms migrants en France et de lutter contre les 
discriminations dont ils sont victimes. Le site est plein 
d’informations intéressantes.

Insertion

7 sorties pour l’emploi et 3 sorties en formation
Entre janvier et avril 2009, 9 salariés en chantier d’insertion ont poursuivi 
leurs parcours vers un emploi ou une formation.

Domaine national de Saint-Cloud
Patrice a signé un contrat à la Ferme du piqueur, où il a débuté le 27 avril.
Mohamed a été retenu après son stage chez Bio Yvelines services.
Hakim a été engagé en CDI à Bio Yvelines services en tant qu’adjoint au chef de 
plate forme.

Petite ceinture 15e/14e, Vanves
Mohamed a été embauché en CDD dans une société de sécurité pour être gardien 
de nuit.
Jean-Baptiste a commencé une formation « intégration du pôle d’accès à la pré-
qualification en espaces verts » à l’IMEPP Pantin.

Boulogne-Billancourt espaces verts
Annie a été embauchée à la mairie de Boulogne-Billancourt pour un CDD de 6 mois 
renouvelable d’agent d’accueil nettoyage et surveillance des parcs et jardins.
Jean-François a été embauché en CDI comme agent en espaces verts pour  
la société Magne.

Equipe chantier
Franck a été engagé à la mairie de Montrouge pour un CDD de 6 mois renouvelable 
en tant que jardinier.

Coteaux berges aval
Isaïe a commencé une formation « intégration du pôle d’accès à la pré-qualification 
en espaces verts » à l’IMEPP Pantin.
Patrick a commencé un CAPA entretien d’espaces rural à l’Idemu.

Nous leur souhaitons à tous et à toutes une bonne continuation pleine d’encou-
ragements ! 

ESPACES EMBAUCHE 

• Régulièrement, des éco-cantonniers 
et des agents d’environnement 

en espaces naturels, hommes et femmes,
dans le cadre de chantiers

d’insertion d’entretien des espaces 
naturels du Val de Seine. 

• Personnes éligibles
au contrat d’accompagnement

dans l’emploi (CAE) et contrat d’avenir
(CA) des Hauts-de-Seine (notamment 

des communes où se situent  
les chantiers d’Espaces) 

et de Paris (notamment 16e, 15e et 14e),  
Travailleurs en situation de handicap.

• Des agents d’environnement  
pour le nouveau chantier d’insertion  
de Rueil-Malmaison qui débutera  

au 1er juillet 2009.

Prendre contact avec Agnès  
Simon, chargée de recrutement  

des salariés en insertion.

Chantier-école, 
sensibiliser  
et agir contre  
les discriminations.
Réunis le 5 octobre 2008 à Paris, à l’ini-
tiative de l’association Chantier-école, 
plusieurs structures associatives d’Ile-
de-France et de régions ont débattu des 
questions relatives aux discriminations. 
Issus pour la plupart du champ des chan-
tiers d’insertion, ces acteurs sociaux ont 
mobilisé cadres et salariés pour une mise 
en commun devant servir à formaliser la 
conception d’un kit de lutte contre les dis-
criminations. 

Débroussaillage des définitions, éclai-
rages sur les préjugés qui habitent les 
personnes discriminantes comme les per-
sonnes discriminées, et partages d’expé-
riences prirent la matinée. Suivirent une 
série de travaux pratiques s’appuyant sur 
des tableaux qui systématisent les cas 
– et les non-cas – de discrimination. Là, 
les personnels des chantiers d’insertion 
se sont faits les restituteurs de leurs ate-
liers matinaux devant leurs cadres. Le kit 
de lutte contre les discriminations devrait 
être opérationnel en 2009.

Morgan Railane, journaliste indépendant, 

secrétaire général du Club de la presse Nord-

Pas-de-Calais
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Jardin solidaire d’Issy-les-Moulineaux

Rendez-vous au Jardin des Coteaux :  
la deuxième saison débute
Espaces et le Centre communal d’action sociale (CCAS) d’Issy-les-Mou-
lineaux poursuivent en 2009 leur partenariat mis en place dans le cadre 
de la création du Jardin des Coteaux inauguré le 20 février 2008.

Différentes interventions d’Espaces sont programmées sur le jardin, dans le cadre d’un 
appui à la fois social et technique. Elles sont assurées par Claude Bonvarlet, respon-
sable de l’Atelier de jardinage solidaire et Jean-Michel Pasquier, animateur de l’Atelier, 
tous deux déjà régulièrement présents sur le Jardin des Coteaux depuis mars 2007. 
Ces interventions seront renforcées en juillet et août, mois durant lesquels l’association 
sera présente deux fois par semaine afin notamment de prendre le relais des bénévo-
les qui encadrent l’activité pendant l’année. 

Des permanences sont assurées à la Circonscription de la vie sociale (CVS) et à 
l’épicerie sociale afin d’informer les partenaires sociaux sur l’existence et les objectifs 
de ce jardin, et d’inviter les Isséens en situation d’exclusion à venir participer à une 
activité de jardinage dans un but de reconstruction sociale.

Des interventions ponctuel-
les d’une équipe de 3 sala-
riés en insertion avec leur 
encadrant sont par ailleurs 
prévues afin de réaliser 
des aménagements néces-
sitant une technicité parti-
culière.

Clotilde Hubert  

et Claude Bonvarlet

Insertion

Né à Paris, Monsieur B. a connu des relations familiales extrê-
mement difficiles et s’est trouvé livré à lui-même dès 16 ans, 
vivant à la rue une dizaine d’année. Il a par la suite connu des 
problèmes de santé et d’addiction importants. En 2004, il est 
admis en CHRS(1) puis est hébergé en maison thérapeutique 
dans les Hauts-de-Seine.

Fragilisé physiquement, il ne pouvait travailler facilement dans 
le milieu ordinaire. Apprenti serveur dans un restaurant dans 
les Yvelines à 16 ans, il a alterné des petits boulots, tels que 
manœuvre, plongeur de cuisine, agent de nettoyage en intérim, 
aide cuisinier… avant d’intégrer Espaces en octobre 2005.

Ses absences pour arrêt maladie, sa fragilité, nous ont amenés 
à faire une demande de reconnaissance de travailleur handicapé 
et ont justifié un parcours de 36 mois au sein de l’association. 

Après avoir obtenu son statut de travailleur handicapé, en juillet 
2008, avec une orientation en milieu protégé, nous avons multi-
plié les candidatures auprès des ESAT(2). Un travail récompensé 
puisque Monsieur B. a intégré l’ESAT Les Cerisiers à Paris en 
janvier 2009 en qualité d’agent de blanchisserie. 

Son hébergement en maison thérapeutique arrivant à terme 
lors de son arrivée à Espaces, le travail mené avec nos par-
tenaires a permis dans un premier temps de lui trouver un 
appartement thérapeutique sur Paris, puis en décembre 2008 
une chambre Adoma(3) sur Paris, lui permettant de gagner ainsi 
en autonomie.

Maki Houmed-Gaba
(1) CHRS : centre d’hébergement et de réinsertion sociale 
(2) ESAT : établissement et service d’aide par le travail (ex CAT) 
(3) résidence sociale Adoma

www.employeurs-solidaires92.fr

Site web  
sur les structures d’insertion  

par l’activité économique (IAE)  
des Hauts-de-Seine

● mettre en lumière et valoriser les 
nombreuses prestations des réseaux de 
l’insertion par l’activité économique, 

● promouvoir ces structures comme 
viviers de recrutement, 

● améliorer la visibilité globale de l’IAE 
dans les Hauts-de-Seine.

Le Jardin des coteaux  
à Issy-les-Moulineaux.

Le printemps

Nuages et douceur s’installent

Ce matin, je me suis levée et j’ai ouvert 

ma fenêtre. Contrairement à ce que la 

météo avait annoncé la veille, je me suis 

retrouvée devant un ciel rempli de nua-

ges. Contrariée, je me suis évadée en 

imaginant que j’étais allongée sur un lit 

de coton tout en dégustant une barbe à 

papa.Ca m’a aidé à faire passer cette pe-

tite contrariété de la journée.

Catherine Dubuisson

Atelier d’écriture

Gagner son autonomie
Portrait
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Jardins solidaires

Jardins de l’inf’eau

Au cœur d’une animation eau : la station d’épuration
« Mais où part l’eau du robinet ? ». C’est une question souvent sans réponse pour les enfants, qui pensent par-
fois qu’elle est directement rejetée dans les cours d’eau. « Mais l’eau n’est-elle pas nettoyée avant de repartir 
dans la rivière ? »

Cette étape du cycle de l’eau leur a 
été expliqué lors du Jardin de l’inf’eau 
du 7 janvier 2009 au Jardin solidaire 
de Clamart (animation autour de l’eau 
dans les jardins solidaires de l’asso-
ciation Espaces). Une station d’épu-
ration a été modélisé avec les enfants 
avec tous les procédés de traitement. 
Cette animation a été co-créée avec le 

réseau «la rivière m’a dit» (réseau pé-
dagogique autour des cours d’eau).

Dans un premier temps, il faut évi-
demment polluer l’eau, moment convi-
vial où les enfants s’en sont donné à 
cœur joie pour jeter dans l’eau les dé-
chets que nous produisons quotidien-
nement. Puis l’un d’entre eux a filtré 

l’eau avec une grille pour 
symboliser la première 
étape de l’épuration  : le 
dégrillage. 

Ensuite est venue la pha-
se de dégraissage grâce 
à une feuille plastique 
qui effleure la surface de 
l’eau. Mais là où leur curio-
sité s’est particulièrement 
éveillée, c’est au moment 
où nous avons parlé des 

bactéries qui nettoient l’eau. Nous avons 
matérialisé les flocs (amas de bacté-
ries), souvent inconnus jusqu’alors, qui 
s’aggloméraient autour des restes de 
chocolat en poudre par exemple.

Tout le cheminent de l’eau, de l’entrée à 
la sortie de la station d’épuration, a été 
étudié. Les enfants ont alors compris que 
l’eau n’est pas totalement «propre» une 
fois rejetée dans la rivière, et qu’une sta-
tion d’épuration ne peut pas traiter tous 
les déchets, particulièrement les déchets 
chimiques.

Conclusion : pour préserver la nature, 
ils doivent faire attention à ne rien 
jeter dans l’eau ! Toutefois, l’objectif 
pédagogique n’est totalement rempli 
que lorsque les enfants réussissent à 
sensibiliser les parents, parfois indis-
ciplinés…

Mickaël Monchicourt 

• �Liaison, février 2009 : à la découverte 
des Jardins de l’inf’eau. « Comme chaque 
année Espaces a participé à la journée mon-
diale des zones humides dont le thème était 
Zones humides et santé ».

• �La lettre de Val de Seine vert, février 
2009  : parc Brimborion à Sèvres. « … 
un projet a été élaboré grâce à l’expertise de 
l’association Espaces ».

• �Le Monde 2, 14 mars 2009 : reportage 

sur les jardins partagés en Ile-de-Fran-
ce. « Patricia est en deux ans devenue un 
pilier des Jardins de l’espoir de Meudon ».

• �Ametis infos, mars 2009  : reportage 
sur l’association. « C ette croissance dé-
montre à elle seule le succès de l’entre-
prise », « ….l’enjeu c’est de permettre aux 
salariés d’Espaces de reprendre un travail à 
plein temps au sortir de la phase d’insertion 
et d’apprentissage ».

Modélisation d’une station d’épuration  
dans les locaux du Jardin solidaire de Clamart.

Une ruche au jardin du lycée Jean-Pierre Vernant à Sèvres 
En mars 2009, le Conseil d’administra-
tion du lycée a donné son accord pour 
l’installation d’une ruche sur le jardin, en 
partenariat avec l’Amop (association api-
cole de l’ouest parisien) et une apicultrice 
sévrienne. 

Cette initiative venue d’un collectif des 
Eco-lycéens en lien avec les ensei-
gnants du laboratoire de Sciences de la 

vie et de la terre est bienvenue ! L’équipe 
d’Espaces en charge du site doit créer 
un enclos pour nos nouvelles amies les 
abeilles. 

Catherine Candelier, conseillère régiona-
le, forte de l’expérience menée au siège 
du Conseil régional à Paris, a soutenu 
activement le projet. 

Yann Fradin

Jardin solidaire scientifique et pédagogique
Les Jardins de l’inf’eau 

vous proposent
Une fois par mois, un 
Rendez-vous de l’eau 
gratuit dans chaque jar-
din pour proposer des 
ateliers autour de l’eau, 
pour diffuser ou faire 
connaître de la docu-
mentation spécialisée, 
échanger des conseils 
pratiques. 

Une sortie par mois à la découverte 
de l’eau sur des sites naturels dans 
les Hauts-de-Seine (berges de Seine, 
étangs et forêt…) ou dans des lieux 
dédiés à l’eau (stations d’épuration, 
écluses…).

Contact : Mickaël Monchicourt.  
Tél. : 06 85 97 52 68 
Mèl : direction.technique@associa-
tion-espaces.org

Dates des manifestations, adresses 
et horaires des jardins p.28

Espaces dans la presse
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Lecture

Villeneuve-l’Etang à Marnes-la-Coquette

Partez à la découverte du haut parc dans le Domaine national de Saint-Cloud : ses prairies, ses espaces boisés, son étang… Ce 
topo guide vous propose de vous accompagner en vous parlant de l’histoire du lieu, en vous révélant la faune et la flore du site.

5 €, 36 pages, en couleur, format 15 x 21 cm

Commandez le nouveau topo guide réalisé par Espaces et l’Aseve* ! 
*association pour la sauvegarde des espaces verts et de l’environnement de Garches et dans les communes alentour

NOM ----------------------------------------------------  
Prénom -------------------------------------------------
Adresse --------------------------------------------------
---------------------------------------------------------
Code postal --------------------------------------------  
Ville -----------------------------------------------------
Tél. : -----------------------------------------------------  
Mèl : ----------------------------------------------------

Date				S    ignature

A retourner accompagné d’un chèque 
à l’association Espaces, à l’attention de Claire 
Dubos, 45 bis route des Gardes, 92190 Meudon.
Vous pouvez aussi le commander et le payer 
en ligne sur www.association-espaces.org

L’ancêtre  
de L’écho-cantonnier…  
et de l’éco-cantonnier 

Ci-dessus l’ancêtre de notre journal dont le 
premier numéro paraît en mai 1900. En 1907, il 
deviendra Le réveil des cantonniers. Le métier 
de cantonnier apparaît en 1764 pour laisser la 
place en 1947 à l’agent de travaux des Ponts 
et chaussées… jusqu’à l’arrivée de l’éco-can-
tonnier. A lire dans le très instructif ouvrage 
« Du cantonnier à l’ingénieur. Les métiers de 
la route au fil des siècles » de Claude Vacant. 
Presses de l’Ecole nationale des Ponts et 
chaussées, 2001, 328 pages, 47 €.

Nouveau

L’encyclopédie 
de poche de 

référence sur 
l’économie 

sociale. 256p

Comment  
placer  
utilement  
son argent. 
186p

Commande et sommaire détaillé sur www.alternatives-economiques.fr/poche
Vous pouvez également commander par téléphone au 03 80 48 10 25 (carte bancaire uniquement)

DÉCOUVREZ ÉGALEMENT 
TOUT NOS GUIDES PRATIQUES 

sur notre site internet 
www.alternatives-economiques.fr/poche

Les guides qui vous aident  
à changer l’économie au quotidien

Et aussi, la consommation citoyenne, L’état du 
développement durable, Le tourisme autrement, 
L’insertion au service de l’emploi…
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nom ville ou chantier

Si vous avez des offres d’emploi à nous faire parvenir ou des contacts 

à nous proposer, n’hésitez pas à nous les envoyer : 

Catherine Signoret, directrice de l’insertion et des ressources humaines

Mèl : direction.insertion.rh@association-espaces.org

Tél. : 01 55 64 13 40

Rendez-vous sur le site : vous y trouverez toutes les informations  

sur les manifestations d’Espaces !

ww.association-espaces.org

Devenez adhérent et soutenez l’action solidaire 
d’Espaces en étant acteur de votre territoire.

En adhérant, soutenez l’action de l’association 
et renforcez son audience auprès des pouvoirs publics.

NOM -------------------------------------------- Prénom ---------------------------------
Adresse -------------------------------------------------------------------------------------
Code postal ------------------------- Ville ------------------------------------------------
Tél. : ----------------------------------- Mèl : ----------------------------------------------
Je désire soutenir l’association Espaces
Je désire adhérer et verse la somme de ► 8 € 
Cotisation de soutien et don à partir de 16 €
Je verse la somme de 	 ► 16 € 	 ► 30 € 	 ► 50 € 	  ► 100 € ou plus, une attestation 
permettant une déduction fiscale à hauteur de 66% du don sera envoyée en début d’année à chaque adhérent-don-
nateur. Ces dons permettent de développer l’action sociale d’Espaces auprès des salariés en insertion dont il sera 
régulièrement rendu compte.

Signature

A retourner à Association Espaces, à l’attention de Claire Dubos, 45 bis route des Gardes, 92190 Meudon

Espaces adhère
Espaces est membre de la Fédération nationale 
des associations de réinsertion sociale (Fnars), de 
l’Association nationale des acteurs du chantier-école, 
du Syndicat national des employeurs spécifiques d’in-
sertion (Synési), du Groupement régional d’animation 
et d’information sur la nature et l’environnement en 
Ile-de-France (Graine) et des associations La Seine 
en partage, L’Atelier-centre régional de ressources 
en économie sociale et solidaire d’Ile-de-France, 
Natureparif, Equiterra, Arhyme.

Bois de chauffage à vendre 
toute l’année, 

au bénéfice d’une action 
 d’insertion

Uniquement sur rendez-vous : 
par téléphone de 9h à 17h30 au 01 55 64 13 40 ; 
06 86 65 98 90 (excepté samedi et dimanche) 
Prix du bois coupé par stère (1m3 d’encombre-
ment), 

► en 30 cm : 55 € le stère		   
► en 50cm : 45 € le stère

Bois à retirer sur place du lundi au jeudi, de 8h à 17h
Au 8 rue Yves Cariou, Marnes-la-Coquette, Porte 
du Combat.

Aucune livraison possible  
mais aide pour le chargement

Règlement par chèque uniquement, à l’ordre 
de l’association Espaces

Offre réservée aux adhérents de l’association 
Espaces 

(adhésion annuelle de 8 €  
qui peut être réglée lors du premier achat)

Chantiers d’insertion
Conseil général des Hauts-de-Seine*, Conseil général de Paris*, Conseil régio-
nal d’Ile-de-France, Directions départementales de l’emploi, du travail et de la 
formation professionnelle (DDTEFP) des Hauts-de-Seine et de Paris, Agefiph*/ 
Fnars Ile-de-France, Fondation Macif.
* Financeurs intervenant en co-financement sur l’ensemble des chantiers selon 
les personnes accueillies.
Unité Insertion emploi
• Accompagnement : Conseil général des Hauts-de-Seine, Conseil général de 
Paris, Directions départementales de l’emploi, du travail et de la formation profes-
sionnelle (DDTEFP) des Hauts-de-Seine et de Paris, Direction départementale 
de l’action sanitaire et sociale des Hauts-de-Seine (DDASS), Fnars/Agefiph.
• Atelier de jardinage solidaire : Conseil général des Hauts-de-Seine, CCAS 
d’Issy-les-Moulineaux, Direction départementale de l’action sanitaire et sociale 
des Hauts-de-Seine (DDASS), Solidarités nouvelles face au chômage.
• Atelier temps libre : Conseil général des Hauts-de-Seine.
• Action santé : Conseil général des Hauts-de-Seine.
Unité Berges de Seine amont, espaces verts, jardins solidaires
• Chantiers des berges de Seine : Villes d’Issy-les-Moulineaux, Meudon, Paris, 
Saint-Cloud, Communauté d’agglomération Val de Seine, Conseil général des 
Hauts-de-Seine, Conseil régional d’Ile-de-France, Agence de l’eau Seine-
Normandie, Eau de Paris, Port autonome de Paris, Adoma, Syctom.
• Chantier Boulogne-Billancourt espaces verts : Communauté d’agglomération 
Val de Seine, Adoma, SAEM Val de Seine aménagement, Agence de l’eau 
Seine-Normandie, Boulogne-Billancourt Habitat, Fondation Aéroport de Paris, 
Conseil général des Hauts-de-Seine (Investissement).
• Jardins de l’espoir de Meudon-la-Forêt : Ville de Meudon, Conseil général des 
Hauts-de-Seine, Conseil régional d’Ile-de-France, Adoma, Agence de l’eau 
Seine-Normandie.
• Jardin solidaire de Clamart (rue Danton) : Ville de Clamart, Conseil régional 
d’Ile-de-France, Agence de l’eau Seine-Normandie, Adoma.
• Pigeonniers de Clamart : Ville de Clamart.
Unité Domaine national de Saint-Cloud, Ville-d’Avray
• Chantier du Domaine national de Saint-Cloud : CCAS de Garches, Villes de 

Marnes-la-Coquette, Saint-Cloud, Vaucresson et Ville-d’Avray, Communauté 
d’agglomération Val de Seine, Centre des monuments nationaux, Conseil général 
des Hauts-de-Seine, Conseil régional d’Ile-de-France, Agence de l’eau Seine-
Normandie, Fondation du Mémorial de l’escadrille Lafayette.
• Rigoles et étangs de Ville-d’Avray : Ville de Ville-d’Avray, Communauté 
d’agglomération Arc de Seine, Agence de l’eau Seine-Normandie, Centre des 
monuments nationaux, Fondation Bouygues Telecom.
• Investissement local et matériel : Caisse d’épargne Ile-de-France, Fondation 
Veolia, Fape, Fondation Auchan pour la jeunesse.
Unité Coteaux, berges, talus ferroviaires
• Chantier Coteaux berges amont : Conseil général des Hauts-de-Seine, Conseil 
régional d’Ile-de-France, Agence de l’eau Seine-Normandie.
• Chantier Coteaux berges aval : Conseil général des Hauts-de-Seine, Agence 
de l’eau Seine-Normandie, Eau de Paris.
• Chantier Petite ceinture 15e/14e, Vanves  : Direction régionale SNCF Paris 
Rive-gauche, Réseau ferré de France (RFF), Conseil régional d’Ile-de-France, 
Conseil général de Paris, Ville de Vanves, Agence de l’eau Seine-Normandie, 
Fles de Paris, Adoma.
• Chantier Petite ceinture 16e et Berges du bois de Boulogne : Ville de Paris, 
Conseil général de Paris, Agence de l’eau Seine-Normandie, Fles de Paris.
• Chantier Talus ferroviaires aval : Direction régionale SNCF Paris Saint-Lazare, 
Villes de Saint-Cloud et Suresnes, Conseil régional d’Ile-de-France.
• Équipe chantier : Conseil général des Hauts-de-Seine, Agence de l’eau 
Seine-Normandie.
• Jardin solidaire pédagogique et scientifique de Sèvres : lycée Jean-Pierre 
Vernant, Communauté d’agglomération Val de Seine, Direction régionale de 
l’environnement (DIREN Ile-de-France), Conseil régional d’Ile-de-France.
Chantier bénévole Vivent les étangs de Meudon : Ville de Meudon, Agence 
de l’eau Seine-Normandie, ONF.
Ingénierie environnementale et animation nature
Conseil régional d’Ile-de-France, Direction régionale de l’environnement (DIREN) 
Ile-de-France.
Structure d’Espaces (informatique)
Fondation Groupe chèque-déjeuner.

Partenaires financiers d’Espaces 
Mai 2009
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Jeudi 7 : Conférence-débat organisée par 
l’association Aurore, organisé par le Centre de 
stabilisation et d’accueil L’olivier dans le cadre 
des un an de la structure. Thème « Penser l’al-
coologie aujourd’hui », avec François Hervé. 
20 rue de Meudon à Boulogne-Billancourt, 
de 14 h 30 à 17 h. Plus de renseignements sur 
www.aurore.asso.fr

Mardi 12 : Visite des berges de Seine de 
l’île de Monsieur (à Sèvres) à l’île Saint-Ger-
main (à Issy-les-Moulineaux) de 14 h à 17 h ; 
cette visite est organisée par Espaces et 
réservée aux adhérents de Nature et dé-
couvertes, s’inscrire sur www.natureetde-
couvertes.com

Mardi 12 : Conférence et débat « L’éco-
nomie sociale et solidaire et les crises  : ins-
trument de régulation ou changement de 
paradigme ? », organisé par l’association 4D. 
Maison de l’architecture (salle de la Chapelle), 
148 rue du Fbg Saint-Martin à Paris, métro 
Gare de l’Est, à 17 h 30. Avec la participation 
de Yann Fradin, directeur général d’Espaces.
► �Inscription auprès de Aïcha Debouci  :  

adebouci@association4d.org

Vendredi 15  : Portes ouvertes à 
destination des partenaires sociaux et 

rendez-vous de l’eau au Jardin solidaire de 
Clamart de 10 h à 17 h
et Samedi 16 : Fête de la nature organi-
sée par Nature et découvertes et rendez-vous 
de l’eau aux Jardins de l’espoir de Meudon-la-
Forêt de 10 h à 17 h. 
► Thème : Pourquoi la biodiversité est-elle si 
importante ? Quelles mesures prend-on pour 
la maintenir sur les sites naturels  ? Et dans 
notre propre jardin ? 
► �Atelier : Fabrication d’abris ou de nichoirs, 

jeu sur la biodiversité des milieux humides 
et quiz. 

► �Inscription à l’animation sur www.associa-
tion-espaces.org/inscription/inscription.php

Mardi 26 : repas partagé pour les seniors 
aux Jardins de l’espoir de Meudon-la-Forêt, 
à partir de 12 h, organisé avec le CCAS de 
Meudon.

Mercredi 27 : Visite du Pavillon de l’eau 
de 14 h à 15 h 30. Rendez-vous au Pavillon de 
l’eau, 77 avenue de Versailles à Paris. Accès : 
en métro (ligne 10 station Mirabeau ou Javel), 
en RER (ligne C station Javel) et en bus (n° 
22, 62 ou 72 arrêt Mirabeau). 
► �Inscription obligatoire à l’animation avant 

le vendredi 22 avril sur www.association-es-
paces.org/inscription/inscription.php

JUIN

Mardi 2 : Colloque « Réussir les aménage-
ments de berges en milieu urbain », au Conseil 
général des Hauts-de-Seine de 9 h à 17 h.
► �Inscription : amquinquis@cg92.fr

Jeudi 4 : Conférence-débat organisée par 
l’association Aurore, organisé par le Centre de 
stabilisation et d’accueil L’olivier dans le cadre 
des un an de la structure. Thème : « Errance 
et souffrance psychique », avec Alain Mercuel. 
20 rue de Meudon à Boulogne-Billancourt, de 
14 h 30 à 17 h. Plus de renseignements sur 
www.aurore.asso.fr

Samedi 6 : Fête des Amap d’Ile-de-Fran-
ce. Au chai du parc de Bercy à Paris 12e. Yann 
Fradin, directeur général d’Espaces, parti-
cipe au 3e atelier à 16 h, sur le thème « nou-
velles pratiques sociales et collectives pour 
aujourd’hui et demain ».

Vendredi 12 : Visite de la Petite ceinture 
15e/14e à Paris, de 9 h à 11 h ; cette visite est 
organisée par Espaces et réservée aux ad-
hérents de Nature et découvertes, s’inscrire 
sur www.natureetdecouvertes.com

Dimanche 14 : Repas de quartier et 
rendez-vous de l’eau aux Jardins de l’es-

poir de Meudon-la-Forêt de 10 h à 17 h
et Dimanche 28 : Repas de quartier et 

rendez-vous de l’eau au Jardin solidaire de 
Clamart de 10 h à 17 h.
► Thème  : Quels sont les besoins en eau 
des plantes ? Sont-ils constants, sous quelles 
conditions  ? Comment l’eau est-elle absor-
bée  ? Vous saurez tout sur la relation entre 
l’eau et les plantes !
► �Atelier : Expériences sur l’eau et les plantes.
► �Inscription à l’animation sur www.associa-

tion-espaces.org/inscription/inscription.php

Samedi 20 et dimanche 21  : 
Fête des étangs de Ville-d’Avray de 14 h 

à 20 h et de 9 h à 21 h. Rendez-vous aux Etangs 
de Ville d’Avray, rue des deux étangs à Ville-
d’Avray. Accès  : Phébus V, bus n°37 ou 469 
arrêt Les étangs.

Samedi 20 : Fête du Haut-Clamart, por-
tes ouvertes au Jardin solidaire de Clamart 
toute la journée.

Jeudi 25 : 13e Grand prix de l’environne-
ment. Plus de renseignements sur http://www.
environnement-villes.com/

Pour plus de renseignements, 
consultez la rubrique agenda 
sur www.association-espaces.org

Agenda

► Les Jardins de l’espoir
5 rue Georges Millandy, derrière la Maison de l’emploi à Meudon-la-
Forêt. Prendre rendez-vous au 06 75 66 95 83.
• �Accès en bus : n° 289 et 390, arrêt Clinique de Meudon-la-Forêt ; 389, 

arrêt Centre administratif ; 189, 290, 295, arrêt Georges Pompidou ; 179, 
arrêt Aérodrome Morane + 10 mn à pied.

• ��Horaires d’ouverture : du lundi au vendredi, 8 h 15-12 h 15 ; 13 h 15-17 h 15.

► Le Jardin solidaire de Clamart
9 rue Danton à Clamart. Prendre rendez-vous au 06 84 79 80 17.
• �Accès en bus : n° 289, 395, arrêt Normandie ; 290, 295, 395, arrêt Pavé 

Blanc ; 189, 289, 290, 390, 395, arrêt Georges Pompidou ; 390, arrêt 
Ambroise Paré.

• �Horaires d’ouverture : du lundi au vendredi, 8 h-12 h ; 13 h-17 h.

Adresses

45 bis route des Gardes, 92190 Meudon
Tél. : 01 55 64 13 40 Fax : 01 55 64 13 49
espaces@association-espaces.org www.association-espaces.org
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